
  

    

 

 

“encorsdqeant.-nous-que.le discours:du trône, l'apothéose-des.œuvres dur
@ ment chantéepar le prerñièr ministre,et la critiquédéce rhême|:
-@Ojkvernement. par le chef de l'opposition: Lediscoursdtt'trônt est
assez vague, et ne nous apprend pas grarid'chôsesde-certäineslépista:
tions nouvellesque I’on médite. L’Eloge fait au ministdreest enpartie
assez mérité, mais:exagéré aussi en.plus d’une façon. Cetteexagération,
apparaîtplusclairementdans la.critique’que M. Sauvéfait de1'adminis-
tration ‘Taschereau. Cette critique est d’autantplus: initéressante* à
connaître que'la presse-ministérielle s’estbien oririée de: garde d’esi dire
unmot. | En sorte que:les. braves. gens. qui.ne lisent que'les.joumnaux
JEyoué au gouvernement, c’est-à-dire, presque la totalité de notre

‘prasse,. ignoreront tanjours qu"il se trouve quelq un en Chambre pbur
pé- pas. admettre que tout est beau dans“œuvredu- gouvernement, et
baurprotester. contre ‘ce que le chef de- l'oppositionaffirme avec raisoni
êtrede griantes injustices. Le réle de la presse libre est plus digne‘à
get égard;de-la confiance du public, puisque rien’file nous: retient de

| ‘LerPaslament-de Québecvvientd'entren:ensessionsisnlavonsy
buitingho

‘Mi mond ‘Poincaréa réussi en
France à former -un, nouveau abinet,
en remplacement de-:celui. de- Briand.
Le résultat obtenu,disent les journaux.
n'est, pas aussi, parfait qu'on aurait pu.
espérer, mais, enraisondes;circonstan-
ces: particulièrement. diffidles, on, ne
-peut-ique se réjouir. Lia crise: min{sté- |
:rielle n'a duré quetrois jours M. Poin-}
caré doit en être: remercié. On-a- lieu
decraire“que-la France se sentiraï el
dans:le: meilleur sens,; du changement
de gouvernement. M. Poincaré est un
politicien habile, d'une grande expt.
rience, d’un esprit extrêmement lucide,
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vincialés,eenou trente ans, et
assurerait au ; gouvernement actuel,
a gratitude de la prochaine génération.

Le gouvernginent est d’ailleurs assez

riche pour planter pour nos énfants!
“L*Action Catholique:
Le Rév. Ja mes, Isemberg, profes.

seur dela Triniity Reformed Church"
déclara, devant une assembléé de ‘mi-
nistres, que ]’athéïsme s’était introdluit
dansdes univergités £t les collèges con-
fessionnels tenlis par les protestants,

Voilädes faits que les journaux nous
rapportent; combien d’autres restent |'
cachés,car‘la grande presse n’a: pas in-
-térët à éveillerl'attention publique: sur.

 

qué donnera à l'hôtel-de-ville des

sr...

 

Tel est letitre de la conférence

‘Trois-Rivières; le mardi 31- jan-
vier, sous le patronage” duCercle
Catholique de rios Voyageurs de
"Commerce, M. l’abbé Arthur. Le-

‘tournée d'Europe.0
: C’est plus qu’un simple ‘récit
de voyage que nous prépare M.

fa‘Conférence
“diPere Lalande

C'est mardi,le 24 courant qu’elleaura
lieu à la grande salle du’Couvent ‘des
Sœurs de Marie Réparatrice.

Il y aura chant et musique,

PELERINAGES À
JERUSALEM

L'Oeuvre des Palerinages à Jérusa-
lem; sous le patronage de saint Louis,
bénie et encouragée par les Souverains
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PIEDS
>

ze

J'aurais pu ‘intitüler cola: A
Propos de pieds, ou: Propos de
Pieds, ou encore: Les pieds,’ mais
J'ai préféré employer le sitbstan-
tif seul. C’est qu'on n'aime guère
parler dos pieds, et on affêcte de
‘mépriser, ou pour le ming «d'igno-
rercelte-partie'de-nôtre individu qui,
pour être des -plus terre-à-terre, ne
devrait pas néanmoins manquer
d'intérêt à cause des services sans
nombre quelle nous rend. Mais
voyez ce qui arrive; lorsqu’im hom-mettre:en:face des affirmations du gouvernement, la juste’ critiquefaite

contze-ce- qui. mérite réprobatiôn. C’est riotre rôle.
… M.Tas ereaia raison de vanter la situétion‘financière de la pro-| chroniquesde la quinzaine,à la Revué| d
vince,.car, vraiment, cette situation est encourageaîite. ‘Seulement, M. des Déux Mondes, ec qui a à cœur le
Sauvé‘n’a. pas.tort de trouver qué Ie Parlement est'trop Accapäreur, ét rbien- deson. pays. Puisse-t-il mener à
‘mettropde:sans géne a rifler les déniers publics au'détrimentdesmuni- bien’ la. tichequ'il;assume or savoirse
cipalités. .:En réalité nous avons mainteñant unedouble taxe sûr” une| diriger: däns.les.mCandres d s relations

J'abbé Lenmais, le fruit ‘de Pontifes, ayant repris ses’ anciennes
traditions, organisera, comme avant
la. guerre, pour 1922. deux Pèlerina-
‘ges français aux Lieux-Saints. Le
premier pèlerinage partira de Marseille
le 30. mars,—]] passera, la Semaine

-comme l'ont ‘prouvé entre autres: ses me parle de son tied. c'estpour, me-
nacer un autre de le lui mettre quel-
que part. Ce n'est guère poli à dire,
encore moins à écrire. mais métier,
plus encore que noblesse, oblige, et
Ü vous faut relater les ‘travers des

la faillite” ded'enseignement ‘officiel
d'Etai. ‘.

Quelle force,4 résistance contre: le ‘ques,
mal, ces jeÿnes(homnieset ces jeunes place par son fintalent.pba|
filles’.péuvent--il$ avoir ‘quandils sor:
‘tent del'unive sité avec là convictionjides personnages de marque qu’il

 

fojle.de choses, et de cette double. taxe une‘part vaàla municipalité, et angla-françaises,—qui ont déjà ‘fait que Dieu n"exis e pas et qu‘après la a eu le bonheur de rencontrer SU| Sainte et les fêtes de Paques à Jéru-| humains, mémo si celte ‘*rélation
».etsouvent.non lamoindreva au gouvérnermencde Québéc: Qué-|la-pertd;comme on.sait,:de plusiours de mort il- n'y a pipsrien à craindre” hi à. lasroute.- . salem. doit elle-même‘indiquerlos travers

“BegYnonopolise, et s'arroge deplus en. plus,uneinfitience dontlesmuni-| nos:prédcesseurs.. La situation. est dil-)esperer? ~~ 7 Si l’on en juge parle nombre del. Le deuxième pèlerinage aura lieu|de son auteur.
places déjà retenues le succès de
icette deuxième soirée des .Vo
geurs dépasscra celui de .l’arr.der-
nier.

Les anciens disaient: autant de
personnes, autdnt ‘d'opinions. C’est
un aphorisme discutable, surtoût
de nos jours et surtout en politique.
11 mesemble qu’il: est beaucoup plus
vrai de dire: autant de' personnes.
aulant de’ pieds. Voilh une vérité
qui tombe sous lez sens cl que per-
sonne ne peut contestbr ‘Pour en sai-
aire la grande exdetithide votiæ n’a-
vez qu'à jeter un Soup. d'obil (ou
deux) autour de rousi1 ois n’avez
pas attendu. sans dunto: que”je tous
le dise, et vous aves pu vérifier mes
dires avant que je roùa en'fanne!l'éé-
nonce.

Y-a-t-il5 quelque chose de plus
divers que les. piods? Les fez," peut-
être, pourraient ‘ leur£Higpufer., la

Mardi. dernier un accident des plus palme; mais, si on n ‘aime pas par-
chpénibles. vint, jeter, lp. consternation ler des pieds; on aim® ençotd, moins

dans la famille de M. Afbert Belle- |faire parler de: Aan.ez)ehBe suis
feuille de la rue. Volontaire. là-dessus da.l’apis de tous, Lea pieds
Un fer à repasser surchauffé aurait|rarient. à l'infini ‘el, bien ardue se-

\harait-il -communiquéle fennu couver-| rait la tâche d'en dresser une classi-
tures du lit danslequel reposait une fication, Plus encore,. 15 savent

pendant les Grandes Vacances. Ce sera
“|plus spécialement le pèlerinage des

Professeurs et des Etudiants.
Il suivra un très bel itinéraire qui

permettra aux pèlerins d'entrer en
contact avec Lous les souvenirs chré-

tiens, de l'Orient... . .
On peut demander dès maintenant

le programme détaillé à M. le Secré-
taire du Pèlerinage de Jérusalem, 25,
rue Hurboldt, Paris (lae»

_—

Un enfant périt
“ danslesflammes

ficile;: rlaié l'homme ‘a de l'envergure.|-m . Est-ce que l'enseignement de. la mo-
On æJédrejt'd'entretenir-des espérances rale de l'hondeur et de la crainte.des

lois fiumaines‘adétôurner-cés jeunes.

&pâlités ont à souffrir. Au fond, c’est le contriblialile saignédetoutes
parts qui souffre,et le chef de l’oppositioïisa raisBn*de protésteicontre,
Vaceaparement par-le gouvernement:deQuébec: } Du*PreePress”s,deLondon:

La.régie.des, liqueurs. par le gouvernement va- donner. un. profit . L'attention-que “l'on accorde. au-
nee de quatre millions. ‘Sans examiner au méritel'application qu'bn.a jourd'hui;dans les‘universitéscéndien-
faite de1a loi durantcettepremidre annéed’Expérience, nous adméttons |-Dés,. à- l'enseignement de. l’histoire du
dewdir faire crédit de la bonne foi’ de l'administration: jüsqu’à présent.| Pays, est fort encourageante. ‘11 fut
La-loi:ni“ son: application ne sont patfaites, mais: puisquele-gouverne- un temps où l’on s’occupait fort peu de
ment.luirmême'admet vouloir améliorer le tout en s’aidant du fruit de/notre histoireet où on la “considérait
l'expérience, nous consentons: à. attendrel’amélioration. - commesinsignifiante. Ce n'était nulle-
Ce dant nous pouvonsféliciter le gouvernementc’est de la. décision ment la faute de l’hiPtoire du'Eanada.
MEprend: de répartir’ dans l’intérêt public la richesse d’iniquité; ét [-mais bien de queques-uns'de.ceux qui |

dhneservir-l’argent provenant ‘de-la sourceimpure dela vente desl'avaient écrite: La jeunesse d’aujourd,- WPeur-il en-êtreautrement quand. des: de l'extérieur - de -la «ville --qui lui
à des. fins utiles et méritoires. Des quatre millions à. retirer hui comprend mieux toutes les beautés |écolés ‘primairesà l'université, le nom enverront- le - montant- requis«- soit: |;

detrevente.des:liqueurs M. Tagchereau. propose- d’affecter un,million à d’une histoire dont certaines pages‘dé- de: Dieu est.soigneusement écarts, de'50 sous. par- billet.
extinctionde !a-dette,un-million à la voirie, unautre àl’agriculture-et| passenten.intérêtle romanile‘plès'cap- tout gnseignemeny. quand on apprend Dans le panterro ¢t.la. galerie, le
colonisation,» et le dernier à. promouvoir l'éducation. Tout céci est|tivant: à l'enfant a.vivig comme s'il wavair! prix àadmission n. été. fixé à35
miagnifique. Pour peu que J’emploi. de cet argentsoit judicieusement 7 Du“““Spectaton"; ‘de-Ramilron: Judae devoirseeàson isous. .....

’ t que les soucis hi n uene viennent pas si.la.vie présente était la Seuledrepplicationde cebon.mouvement,résithe nepeutatte qu'a déclarätion d'unévangéliste delavie.que le’bonheur et la jouissaiice térs

gis’dés ‘appâtd du plaisir déféhdt?
Auront-ils la force, bienplus, sentifont-- "Que tous ceux qui ont -en ‘mains
‘ils mêmie le désir de lutter conte:lesdes billets -de sièges. réservés veuil-
passions mauvaises qui, un jour: oullent bien: -les- faire .numéroter le
l'autre,‘ss'évéillent dans notre coeur? | plus possible chez W. Lindsay,

Et 1%on ss'étonne ensuite que le mon-'21, rue: des‘Forges. -
de traverse‘une crise de “efimiinalité | La maison Lindsay s’est char-
comme:on, nena Pas encore’ Viime: |‘gée de -faine parvenir -par- ln poste:
me daris l'antiquité paieñne:  d'des billets - numérotés à tous. ceux

 

 

La
Total établissant que le blasphème- ;

4 de est liteosflsaux les pluschasontis,ps derniètés deI tom

“Ce uiest égalementbon ina}‘c’est-la décision‘du-gouversiement de|qui‘affigént lepaÿs, peut êtretorfirméé[- Onne réfééhit:bas 6 i.

venin:‘enfin:en,aideàrnos collèges classiques-ét-ëleur accordèr un ‘par ‘tous“ceiqui.traversent: nos rues. |),cause premièreet AsseSePattes

apntel:de:200 mille: piastres., TI est clair-quenés institutions: engel’ Céple’ habitude: pvossièré, et abéurde sementdû niveau:moral dans la'société-
if temsecondaires, quisont àVrai dire les:plus:intéressantes sous plus|en.me ‘terns, éxiste’nfême‘ chez'les rragièuseeet Id.

La Légendedes

 

   
) dq IP actuelle. L'ignor 2

= an rapport, crevaientde faim ayec la maigre pitance provinciale e enifantepetit seradifficile de-la-déra-|l'Airérénce qui e “sand77Te ie.CNET [Blletie et brûllé-l'erifañt à “mort, [conserver Tour Émativiquadité Jarus
llepiastres parannée. La.contribution: annuelle, de: dix mille piss] dieTantBhofles parenté continueront|,source de’ catte”msgénérale©...eeTE“onPREDaraide, Frais ileit‘da gré fon chinükeurer ni‘tres‘venant-désormais de Québet, neFeprésentepas l’opülence pourché PbidtifnëMer eñ préééhcë'dE'Ibur Rimi:bysansl'enselgnement dogmatiquedaté = {1° 1TT “Firals:t ont‘ek. “emprsônsié,=po

+= 3m:de-noa collèges. classiques, ‘maf-Perrñettra à chacun’ d'eûxd'étrefiè, ">; Sess J toutes. les .maisons d:edlication;‘quel Avez-ÿ-vous déjà entendu la’ lé: NARACS ; m2 7. Enentà Tmposer oir_pérataffitilité‘moihs:alagêne. : ‘Au sujet de: hos collèges!classiques,-lottroi du'gou-| “Le Devon”: wo MD vet [que soit leur degré, il'ent”ifossble |Bonde. de1'On) hécnisté? Coniriais- Et 1 =. “CTA Haterk’ ce revétémnt* de' 5;missque
vèrhement ne peut jamais être trop'élevé; comme:il 'ne-peut'être place!- de-sortirde’cet'abime.” i + jsez-vousl’his ore mirifi ue dé cé |, leür impore la étpilieatidn""mini : -Le--MorningPostyjourésäl “conser-j-€ olajssismeilleure fin. Signalons aussi la ‘décision prise’parle;re vateur  anglats ints paraiteil del; “chanteur errandqui”''¢mbdrque
searbtaire-provincial d’accorderun prix de: ting millepias I pour::VAlngleterretique les/vents

 

Unacidentdé - On à" voulu’ peasTé vréffiitière
ef‘avenir, dex ify. - ar tk"Vôsres, . bien ‘affirmaht que . a. ;annéeau-littérateur primé'par un'jüry. © C'est le moyen pratique! de/oréer touttin}émbi en OF1 TVR: , .]exiithaites pousserit-versleserivesiif-, FALE the de du crâne, les ligtesdelaiiYs.

nous,assuren;une littérature que‘de-donnerà ceux quis’ÿ livrenit”Tes- lo: vovage‘dunce.Sans, atixIn- A Libelde-Ville # A duCongo? La Choralece la cal" PC emin e- fer|criture ofneArles ‘whines
poir d’£n vivre. Legeste est neufetnousIg’ trouvons bea; - es. est une’ faillite: Wire” parts. eschantera la iedel comme ça; ‘je. suià‘af Fi bièntôt

«prêtetid'qué Ce ‘voyage donnetice que
l'on en- pouvait: faisonhablemeht: alr’
-tendke“et qu'il faut nttrititier à l'hnis|-
mosité- politique du Morning Post|"

f.
. Hier soir, le rapide du C. P. Ri a

rene(frappé .une, voiture: une traverse à
[niveau près de l'Epiphanie, Duex'hom-

Le chef- de .l‘opposition cependant ne trouve pas tout*beau- datls
l'œuvre-tant:vantéé- par-M: Taschereau- et fait du:‘gouverhement une,
critiquetoujours:impartiale; etparfois fortjudiciése:' CequeM:“Sauvé|-
ditide:Vadministration;:de-la justict'par le gouvertiementn'ést,que mat:

“gt ar ee es ere en ae

. + on prédira font ce ‘qe l’on voudra.
au sujet d’un hommeapida ith Fim
ple regard “sur lesappuis ferrebtres.
de son individu. Müisn‘ariticipons

© et tase ee aswidle23tive
Se ee ae he eee ere ate

1 2304 211804 0004

heureusement trop-vrai.  L'horrible tragédie de-Blanche:‘Garneau-n’est je Megsimisme: do ses appréciations: * : Dôctéd.He‘Unie Fe mes furent tués instantanément, #1 ki 1 Ee lo
Jus.1 üle:d tl’i ité à tt ominie san lurite | ‘1 y. apeut-être.-aussi, ‘dansd'attitlude Te boi ir > 1" LL eae, green pas, e diissons a Cie) cé, ne a

Plus la:seule-dont l'impunité crie vengeance; cette ign g duMorning Fost; la manifestation |i [is rette-bouffe3 V'action mouvemen:|~~ science non-officielle.” travaillér om
sdrit.venues‘s’ajouter d’autresignominies dont-cèlle-dedl’infértuné Jobiti

‘fie- sont d'un certain besoin de réactibn;-si l'on: \ paix, noug avons connuln crañidlogie
à Montréal, et la dernière en: dat& du ‘malheureux Delorme; et la graphologie, nos potits-noveux7 plus délicieuse: -et, la plus entrai-(Urr-gros-feuau

 

, } ren-faide|8 “’rodigué‘-aus! Anglais d'Ahièleterre] ; 1

Senapgatantesdonsenoen.provincialendhèf] des-articlesdûrgenrode ‘cuiqdaf nateJueTot Blissager| { cropderhdauln ulologic.

dé‘l'bpposition‘n'est en Chambre que I’échode lindighation’ publitrife multipliéd chez nous: Co à l'élaboration du ptogramme. Des ont Saint-Maurice ll pm {ain pa ol A a
Contre la piteuse et ineffective organisation judiciaire-provincidle.’ Nous'avonsété dèsipremiers-àlouer Rl | cœurs, des| hooks ; désSuen | vel er cerfaînes partici arilés, à

ntiLatDatplesde M: Saûvéacesujetsont-à’citer:—Ies‘güûvernemient| le courage efla. arânerie du jeunePrin- |b [Bi ’. des ol Strom?* contesfer toubutés|. co on veut érier que ques erreurs,

èsaurpeaple sesprincipales soüûrces'de revenus-dit“le chef'dé:l’op-| ce quit”faisant hoblemeñt :son.mélier,|’ : 1 références:110 Versles.1L 1-2 heures, cet avait-il, din,do grandes el.ff poge

ition, mais| i donné:t-il en’retolifla justice:«défit-illa besoin@!’ Con |'est allé 13-bas. alironterles: mébonten-I, PLEprixséront des pli’ ular.[Un -incendie s'est déclaré duns.la bar ne récdlont pa toidjolivdes;nbd
i IESik & », ; tements ei’ les ranceeiirs des, Indiéns| PI R ‘pop =... |tisse. occupée par MM. Arcand de géant, quoïque, pontthaidr; je

pe fstréeTafüstice dans notre provitice 2”BUM:Sauvéci“mais-t'estse-‘moquerdu*miôndé-que'de res, et nufne pourra’ troüvér ‘uné]'Frère. j& connaïsge quelqu'un dônt‘ledblta

seatc'rauvaisedininitration, secontinuerEr“commet:dés prétendre faire croire à tout un peùple| - excuse valable pourne:pasassister| 1x.feu se. développa si rapidément | monumentales ‘ doivent cache’:es
ip tinPalaisdejustice" *Des’ dossiersjudiciairescontre des:minig 1 au Concert de laChoral1641Hote:

qu il. devint bientôt’ évident qu tout
, lait. y passer.

Les. pompiers. firent un bon’‘travail

‘pieds redoutables. Mais il eûtan
il a une forte mdustfichré: et UttrésduEouvernemuisohe'volesaupalaisde:stistick:-- Des’ ernplogés [iit16BEATEHithdlr,Fauredive, |:-|
maina fortevoix, et l'a bien|dbipalnis/derjustice: servent-de valetà. tout-faire: en: temps d'élection. nlecharme et le:tactdu jewsie PHifice >

ipelivént,” Adin’ seulspresqle, réglèr! ;

, t de la voirie que M; Sauvéréproche'au ouver-|une:-Técé 3 ce

Oecanoerdeleea faveuretdé ReTosser qu’une!trop] vœu qu‘aprésavir doté"12"province mériqué: ‘Les critiqiits ne’ tris? |sujec-alritert “avidSelon238: aem3.roparr:
. - faiblepart:derevertsaumunicipalités:quitn'ont‘pourtant que:‘la)taxe! de‘splbndidésroutes,-le- goüVvetnement|‘sent pas’ d'éloges ‘sur -sonñ“compte, | coutume, M. auvé interroge à sg aFochoix aunitepourJunivers Cependant, ici encore li bi{ Weit'poh©

enchargede diriger. lasociété, et de donner l’exemple
de la dignité, de montrer la majrsté“de la justiéehumaines}efrest quil.‘un:“péoBlénie"duésTtomplèré,Sussfgra- ~I? Yad

  

. mais la pression de.l’aquedueétait, plu-
tôt faible et leur tâchefût.plus difficile.

de prendre assez du” trofloit*ro
maintenir la stabilité dd‘son équili-UE ite‘d’a-| ve” que le. bloblèmeindien. F

gxaodDiepgramserentVeetsoutes|=Jpsait6hobsBeitnéaushiqui| 7 Les-portosse chifirént'défé'les 10) nue, Josaines vous 2 lens
Spitésde-faussetés. “ Btvous'pétisez que le peuple Va êtresatisfait-d’un partifssaiertt#ctoire, qu'il suffirait den.f mille! dollars. ( Jon ble Oe fe toe] comalte.
innmiel Lepréinienministre lui-méméfrastaik-pasété trompé‘par vogere) etiéPriitefairepuri.toûrehf SABVR(pese To trieoat souvent via mats
cenx/qui, JürrantFaitsau-grahd ‘étonnerméritdu“public sérieux, voulbir side%utaiquehee )dahle | Botrel'aRTEàyon, “difficiledatabidjar jour
coldartset pendredeiprisonniers qui plus tard-furent déclarés infio- (galère. 'M.\uÿd!G politique ré-|triomphe- ‘sans précédent: C’és wo poser desrogles quine se d iloyont

jap ga

Lichet de.l’opposition. éritique aussi les comptes publics, la vehte |
desliqueurs,la: loivdel'assistance publique, et toute’ la -politiqueide

locäle:pour:subveni.aleursBesoins.—“Lapopulation rurale,ditle:chef
d lopiposition aurait..besoin., ’augmenter. ses.revenus-pour. ite.face;
deéroissantes obligations. Le gouvernementdevraitdonner pluside|
latitude- et -ne-Leobliger-a. toujours --attendre-aprésQuébec.Quéle!

dirstea.jugêqliil fhllit-anty:chose.
-$LarPare!’ bd
«2Lamocstipr; dés \Muloipgités à

Tréunion; / af) exprimé Je

lesembifitsse-enéore"ii fes“bokdant
1"rangée‘diäfbres..Ee-gquverne.

ment suggèré-t-on, pourrait’ déffaÿer(
le cot.des plantations, et en niettre
Lentretien' à-Ja chargé abs municipali-

devant une salle ‘aréHi-comnble,
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Quitouchera l'orgue au maria- .
ge de la Princesse Mary

 

STE-CLOTIDE
DE HORTEN

Le 14 janvier dernier. une messe

fut célébrée à l'église paroissiale, à
d'occasion des Noces d'or de Monsieur
et Madame Philias lyonnais 1872 à

1922.
Le Bien Public s'umt aux parents

et aux amis des cinquantenaires, pour

souhaiter à Monsieur et Madame
lyonnais, une longue et heureuse vie.

Malgré leur âge avancé. les jubilaires

re partent encore très bien. Encore

une fois daigne le Ciel leur accorder
de longs jours de bonheur. .

Monsieur ot Madame Napoléon

Champagne ont le bonheur d'annoncer

à leurs parents et amis, la naissance

d’un fils, baptisé. Joseph-Noël Edmour.

- Les écoliers de la paroisse sont re-

tournés aux livres enchantés de leur

vacanve.

IL EST BROYÉ SOUS
L'ÉNORME MASSE
Shawinigan. Falls. 18.

accident est arrivé à la Canadian Cor-
dite. Un rocher pesant environ 2,000
livres sc détacha d'une falaise au bas

de frquelle se trouvait une machine

pour’ charger la pierre. M. Odilon

Lamy. un conire-maître, voyant le

rocHer se détacher se plaça derrière la
maébine. Malheureusement cette der-
nière fut frappée par l'énorme masse qui
1ombait et fut rensersée sur M. Lamy.
H fallut employer 10 hommes pour sou-

lever la machine et retirer Lamy de

«a position. Il avait un bras. une jam-
be. deux côtes et le nrz fracturés. On-
fi. mander lc prêtre en toute hâte qui
administra la malheureuse victime.
On transporta ensuite Lamy à l'hôpi-
1al où il expira quelques heures plus
tard.

=—==

BOTREL
Tous ceux qui ont assisté 4 la veillée

bretonne qui a eu lieu lundi soir, au
théâtre Saint-Denis. en conserveront
sûrement un bon souvenir.

Botrel, qui a soulevé tant d'enthou-

stasme chez nous. en 1903, lorsqu'il

vint, pour la première fois, nous chanter
les mélopées aussi belles que simples de
son pays. ne semble avoir rien perdu
des charmes et de la jeunesse qu'il

étalait alors.
Malgré le cours des ans. malgré les

tristesses et les inquiétudes de la guerre
malgré le mal qu’il s'est donné durant
la grande épreuve pour encourager les

poilus dans les tranchées. leur inspirer
de plus en plus fortement le goût du
devoir et le désir de la revanche, 1l est
resté alerte, éloguent. pétillant d'es-

prit ei de poésie. |
Nous -dirons même que le Botrel

d'aujourd'hui est encore plus attrayant
que le Botrel d'il y a 19 ans. La guerre
a mis-au front du barde héroïque une
auréole qui le suit partout et qui donne

encore plus de prestige à sa poésie el
A sa voix.
Le héros de,la soiree de lundi nous

dit l'émotion qu'il a éprouvée en revoy-
ant lé‘Gäradä et ceux quiaccüeiltéht
10ujours comme un frère. Le compli-
ment nous est agréable, maisil ne,vaut-
sûrementpas Ta joie que nous a procu-

rée la visité du poèté“qui: hows a’ait
si gentiment passer sous les yeux: Ja

Bretagne. et qui nous a donné une
si haute idée des vertus de nos ancêtres|.
bretons,

La gamme des chausons que nous
avons entendues lundi était très éten-
dde. M. Bétrel et son compagnon, M.
Lucien. Gerlor. nous ont servi du gai,

. dusérigux, cu naif, du patriotique, du
militaire, du’ champêtre. mais toujours
de l'intéressant et du spirituel!
“Aù barde breton. qui a terminé son

contert’ed s'éeriant “Vive le Canada
toüjôursfidèle, * nous répondons: vi-
vent:la Franceet la Bretagne toujours
aimées, Et.;vivent aussi les interprètes
charmahts "gi‘elles viennent de nous

: envayer!rf

 

Souscription en‘faveur de la “Bonne Presapport du Comité général du Conseil: de.Ville
lors de notre campagne de propagande

le printemps dernier
dSanembiée du 3 janvier, 1922,

‘| A une assemblée du Comité Général
du Conseil de Ja Cité des Trois-Ri-
vières, tenue le troisième jour de jan-

 

S.G. Mgr. F. X. Cloutier .. ......00020000c00 a aa aa +06 $50.00
Mgr. Ubal Marchand... 2400000 s eee sa iin, . 25.00

| Mgr. J. E.Paquin . Ce iesareCea 25.00
| M. I’abbéDionis Gélinas.. sg.cad. La et aan 0 + 25.00
M.l'abbéPhilippeNormand . htcCe ee 10.00
M. 'abbéEric Tremblay. SCIeee * 19.00
M. l'abbé Georges EBiron...  .... PAPA aera 10.00
Total cereeee $155.00

SOUSCRIPTION DU SEMINAIRE

Souscription individuelle des Prétres.. ..........RAR $268.00

Un terrible

:{ ParcLafontaine Est 3764 ; Ass, Biblio.:

| SOUSCRIPTION DE L’EVECHE

SOUSCRIPTION DESPRETRES DE LA CAMPAGNE (SOUS-
CRIPTIONS SPONTANEES)

M. le chanoine F. Boulay, Louiseville .........….. RS . $25.00
MX’abbé P. A. DuSablon, Sainte-Flore..........eas 25.00
M.l’abbé Ernest Jacob, Saint-Paulin............ .......... 15.00
M. I'abbé Léon Désilets,Batiscan . ............. ..... 10.00
M.l’abbé L. P. Méthot, Saint-Léon …. La R ee 10.00
M. l’abbé D. Cloutier, Champlain .......... _ LL. © 10.00
M. l'abbé Antonio Massicotte, Yamachiche…..... .. . … 6.00
M. l’abbé D. Grimard, Saint-Justin. . … 5.00
M.l'abbé À. Lelaidier, Saint-Alexis-des-Monts 5.00
M. l’abbé Emile Lessard, Saint-Louis de Champlain... 5.00
M. l’abbé Georges Caron, Sainte-Etienne des Grès ........... 1.00
Total .. ..... LL AL LA La aa ae a en ea aa 00e 6 . $117.00

SOUSCRIPTION DES AUMONIERS DES INSTITUTIONS RE-
LIGIEUSES

M. l'abbé E. Déguise, Hôpital Saint-Joseph... $25.00
M. l'abbé J. Bérard, Couvent des Ursulines ....... * 20.00
M. I'abbé Hervé Trudel, Hopital Saint-Joseph. . ...... 20.00
M. l'abbé Alfred Comtois, Ecole Normale. ... ..... ......... 10.00
M. l'abbé Léon Lamothe.Précieux SangPAR.. 5.00
Totall...........coe vt. . a... asc e0 0000 $80.00

SOUSCRIPTION DES INSTITUTIONS RELIGIEUSES

L’Académie de la Salle. Les Trois-Riviéres, ................ . $50.00
L’Académie Sainte-Anne, Yamachiche. .................. . 10.00
RR. Filles de Jésus, Saint-Elie de Caxton... . Ce eeu 2.00
Juvénat Saint-Joseph, Pointedu Lac... ........... heen 5.00
Couvent du Bon Pasteur, Champlain... ..,....... ......... . 2.00
RR. Filles de Jésus, Saint-Stanislas. ............... cee. 2.00
RR. Filles de Jésus, Cap-de-la-Madeleine............. 2... 1.00
RR. Filles de Jésus, Saint-Prosper. . ................ 2…cau00 1.00
RR. Filles de Jésus. Baie Shawinigan. LL LL aa ea sa ca annee ves 1.00
Anonyme......... erateasa 22.00
Total .. - . sec... $96.00

M. l'abbé G. J. Laquerre,curé...£.......…. eens …….... $10.00
M. I'abbé J. Rinfret, vicaire.. . !eerie nes r+0n 000000 10.00
M. Lucien Lessard, N.P.. .....L........... Cree raeesans , 5.00
M.J.O.Lessard. ......... Cetera user 00000 10.60
M. Euclide Lessard. . . ..... Lee ue en e una 000100000000 0 10.00
M.J. À. Ed. Baril... .…. eemeee aaRSÀ 2.50
M. Philippe Baril. veease sassaasoc... 10.00
Total .. a... ..-4%04..*w +1". 0-00. 0200000 $57.50

RECETTES DES CONFERENCES DE M. BOURASSA LORS DE
NOTRE MOUVEMENTEN FAVEUR DE LA BONNE PRESSE

Hotel de Ville (8 mars). .....dense eeMec 5000M $313.00
Sainte-Geneviève (3 mai)...20...RAA. 319.00
Notre-Dame (5 mai) .........4...2....PP. 80.00
Shawinigan (6 mai). ......... tteciesnatsnasenner-.eae 215.00
Sainte-Ursule (8 mai). ........ s+sacuscoasansce0s-00.. 157.00
Cap-de-la-Madeleine (12 mai).. J..... nee senc 0000 mms 002000 71.70
TotalPAReas ssa 0-2 à + à 6 s.0 010 a8 6,0 9 6 aa ue a.2 000 » 91155.70

RAFLES DU $100.00 LORS DE NOTRE CAMPAGNE DE LA
. BONNE PRESSE

Saint-Léon ..... Lana ace Sama esprina0umatesa00008 $60.00
Saint-Pierre de Shawinigan... Ja.…...……ancnamanosmecnevue 46.95
Batiscan RP “….…nea Fone- cac cca nc OU SOC 000000 38.00

Champlain PER acc as 2000 no... .vewt.maureso 36.20

Saint-Marc de Shawinigan.ceeds, :35.35
Pointe du Lac .. era 00 sosencasecae sac uses 30.00
Vincennes .. LL Le se peesscossevecsecsuncacso1.. 25,80
Saint-Barnabé........ ..... |tee recvenssensaus 17.40
Saint-Charles de Manville .........000000000 00011200 20.00
Saint-Sévère ........220202100 0302000 15.00
Valmont ............ ...... }. ee eae ea 12.00
Saint-Louis de Champlain ....} .FA - 11,25
Saint-Alexis des Monts.. Ee eeeee 9.00
Saint-Jacques des Piles.. .ho cdeeiiii 8.10
Saint-Edouard...............Ye 3-00

Total….........….TEen $368.05
+

Le comité de Propéfiande de la Presse Catholique
‘ du C. R. T. de l’A. C. J. C.

Cercle de Montréal de|Hommage des Turcs
l’Association Caitho-| au Souverain Pontife
lique des Voyagzeurs Constantinople—Lastatue da pape

de Commerc du
Benoit XV qui a été dévoilée dans la
basilique du Saint-Esprit, à Constan-

Canada+
in ‘|

tinople est un témoignage de recon-
‘naissance du peuple pour les actes de

Officiers. pour l'année 1922. élus le
14 janvier ‘1922.

Ca charité accomplis pendant la guerre
par le saint-Père.'Le sultan,‘le prine:

Président: M. C.-D. Bertrasnd, 1486, :
rue St-Denis, tél. Man 745 37: Vice-|.

héritier et les princes - impériaux-"ont.

Président: M. Elie Rodier, ! 552, rue‘

été au nombre des souscripteurs.

Menam,St:1-2016, Séicvrivs POupées précieuses
pour Angleterrechel, St.-L. 6708w; Trésorie't : M.LE.

¢

verm—

Bélanger, 98a. rue Agnès. ‘à /est. ‘4838:
Sec.-corres.: M. Joseph Lgégaré, 978,
rue Berri, St.-L. 6947w; Asst..-Sec.-Arch.
M. Oscar Gince, 689, rue R'{vard, St.-L. |.
4669: Ass.-Trésorier: M. | 3 - E. Halde;
1234, rue Delorisiñier, ft.L. 1025;
Bibliothécaire: M. J.-H. ". Caisse, 250,

Londres.—Les opis ‘de la reine
Victoria forment une intéressante col-
lection de l’expositon des jouets
royaux, au musée de Londres. La collec-
tion se compose d’une centaine de L. MLouisBourdon.l'actif jmprésario

>.
€‘.
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même quii était alors la princesse Vic-

vier, mil neuf cent vingt-deux,
tel-de-Ville, à laquelle étaient présents:

a I'Ho-

Sox Honneur le Maire, L’Hble Dr
L.-P. Normand, Président.

Messieurs les Echevins,
‘A. J. Gouin,
Nap. Lamy,
Dr J.-C. Gélinas,
G.-H. Robichon,
J.-D. Lampron.

laquelle a été convoquée par avis du
Greffier, en la manière ordinaire.
LE COMITE À L'HONNEUR DE

VOUS FAIRE RAPPORT:
lo. Lue une lettre de Geo. Robi-

paiement de sa taxe d'eau.
Vu le rapport du Trésorier qu’il

avait ordonné de ne pas fermer l’eau
pour certaines raisons y mentionnées,
le Comité suggère d'adopter ce rapport.

20. Lu un rapport du Trésorier sur
l’état des octrois pour réceptions et
différentes autres institutions.

30. Lue une lettre de Mille Flore
Lambert, demandant remise de ses
taxes pour cause de pauvreté.
Vu le rapport du Trésorier, le Co-

mité suggère de refuser cette demande,
4o. Le Comité a pris connaissance

d'un compte de J.-A. Vézina, pour
fourniture et réparations à l'automobile
du Département de la police et de la

brigade du feu.
Vu les rapports de l'Aviseur légal

15 et 22 décembre 1921, suggérant
d'accepter ce compte pour un montant
de $143.95, le Comité suggère d’adop-
ter ce rapport et d'autoriser le Greffier
à offrir cette somme à M. Vézina. en
règlement final du compte.

50. Le Comité a pris connaissance
d'une action de Honorius Tousignant

vs la Cité, au montant de $78.25 pour
dommages a l'automobile du deman-
deur, sur la rue St-Maurice entre les

deux ponts.

Vu le rapport de l'Aviseur légal, le
Comité suggère d'autoriser ce dernier

action.
60. Lu un rapport de l’Aviseur légal

dans I’affaire de Hébert vs la Cité des
Trois-Rivières et suggérant la nomina-
tion d'un conseil pour la conduite de
cette cause. ,
Le Comité supgère d'adopter ce

rapport.
70. Le Comitésa pris connaissance

d’une réclamation de H. Alarie, récla-
mant la somme de $5.00 pour dom-
mages causés à sa voiture par suite
d'une collision avec une des voitures
de la Brigade du Feu.

Vule rapport du Chef de la Brigade
du feu et de l'aviseur légal, le Comité
suggère de ne pas payer cette récla-

mation.

80. Le Comité a pris connaissance
d'une réclamation d'Albert Boisvert,
au montant de S72.90, pour dommages
à son autobus, par suite du mauvais
état de la rue St-Maurice. entre les

deux ponts.
Vu les rapports de M. Frs. Parent

et de l’Aviseur légal, le Comité suggère
d'autoriser le Greffier à offrir la somme
de S23.50 à M. Boisvert, en règlement

final de sa réclamation.
90. Lue une lettre de Jules Dargis,

alléguant une erreur dans son compte
de taxes pour sa propriété Nos. 168-174
de la rue St-Roch, vu qu'il ne serait pas
tenu de payer les taxes pour toutel’an-
née 1921, par suite de son contrat d’a-
chat de cette propriété de la Cité.
Vu le rapport'du Trésorier et de I'A-

viseur légal qu’il est tenu de payer cette
take aux termes de son contrat, le Co-
mité suggère d'adopter ce rapport.

100. Le Comité a pris connaissance
d'une réclamation de C.-F. Charbon-
neau, au montant de $7.45 pour dom-

mauvals état de la rue Royale, près de
la pharmacie Dumont.
Vu le rapport de Frs. Parent et de

l’Aviseur légal, le Comité suggère d’au-
toriser le Trésorier à payer ce montant.

110. Lu un rapport du Chef, sug-
gérant certains changements et no-
minations dans le corps de police et de
la Brigade du feu.

120. Lue une lettre de B. Romain,
demandant de lui prêter des boyaux à
incendies, pour | l’entretien d'une pa-

tinoire.
Vu le rapport'du Chef de la brigade

du feu qu'il serait dangereux pour le

demande, le Comité suggèred'adopter

ce rapport.
130. Lu un rapport du Chef de la

brigade du feu, demandant l'autorisa-

tion de faire répärer-trois défectueuses

cloches du système d'alarme.

Le Comité suggère d'adopter ce

rapport.
140. Lu un rapport du Chef de la

brigade du feu,’ mentionnant qu'une

jument du poste No. 2 a du être abat-

tue et demandant l'autorisation. d’a-

cheter un autre cheval pour la rem-

placer.

Le Comité suggired'autoriser le

‘Dr J.-H Vigneau, M. V.. a faire I'a-

chatde ce cheval.

150. Lu ua rapport ce M. Frs.

Parent sur la qualité ct Ja ‘quantité

du charbon fourni à la Cité, pour la

saison d'hiver 1921-22 et mentionnant

qu'il y. ar xiit dans ce charbon environ

bes 2%de matières étrangères non.utilisa-
he pe

zeffier à ‘demande- au fournisseur de|| L. ‘7447j: J.-B. Th vierd-209 est. rue toria. Elle avait beauco de goût et
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à comparaître et à défendre à cette;

magesà son automobile par suite du]

département du feu- d'accéder à cette
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 et publiè au No. 3 rue Hart,
par la Cie Le Bien Public Li-
mitée dont M. l’AbbéD. Gé-   

 

160. Lues trois lettres des personnes
suivantes, demandant la permission
de tenir un étal de boucher:.A. Fl
Couture, au No. 93 rue St-Georges;
J.-E. Gauthier, 220 Ste-Ursule, et
Aimé Parent, 191 Ste-Ursule.
Vu le rapport du Médecin de Santé,

le Comité suggère d'accorder un permis
à MM. Couture et Gauthier et de la
refuser à M. Aimé Parent, vu ue le

aux exigences du Bureau; del’Hygiène.
170. Le Comité procède à l'‘ouverture

de soumissions pour l'impression du
règlement 422:
“ Le Nouvelliste offre de faire cette
impression, pour le prix de $4.00; St
Maurice Valley Chronicle, pour $2.00
et P. R. Dupont, pour $2.00.
Le Comité suggère d'accepter la

soumission de P. R. Dupont.
180. Le Comité procède à l’ouver-

ture de soumissions pour la fourni-
ture de 200 vitres doubles.

J.-L. Rousseau offre de fournir ces
vitres pour la somme de $45.00; Henri
Nobert, pour $42.00, Cyrille Labelle,
pour $42.00 y compris la taxe du Gou-
vernement.

Une soumission n'a pas été ouverte
parce qu’elle a été produite après
l'heure indiquée.
Le Comité suggère d'accepter la

soumission de Cyrille Labelle & Cie,
comme étant la plus avantageuse.

190, Le Comité procède à l'ouver-
ture de soumissions pour remplacer une
vitre“plate glass’ au magasin de Ri-
cher & Trudel. ‘

Henri Nobert étant le seul soumis-
sionnaire, au prix de $68.24, le Comité
suggére d'accep.er sa soumission.

200. Le Comité procède à l’ouver-
ture de soumissions pour certains ef-
fets nécessaires au Bureau du chef de
police et ‘feu.
La Librairie Charbonneau offre de

fournir ces effets au prix de$63.05 et
F.-X. Vanasse au prix de $53.00.
Le Comité suggère d'accepter la

soumission de F.-X. Vanasse comme
étant la plus basse.

210. Le Comité procèdeà l'ouverture
de soumissions pour certains effets
ou marchandises nécessaires pour les
postes de police et feu.

Henri Nobert offre de fournir ces
effets pour le prix de $91,97 et Cyrille
Labelle & Cie, pour le prix de $72.28.

Le Comité suggère d'accepter la
soumission de Cyrille Labelle - & Cie,
comme étant la plus basse.

220. Lue une lettre de la Librairie
Charbonneau, offrant de vendre des

pour l’usage des c'ifférents départe-
ments de la Cité.
Le Comité suggère d'autoriser le

Greflier a acheter 1-2 douzaine d'al-
manachs du peuple.

230. -Le Comité a pris connaissance
d’une résolution du Conseil municipal
du Comté de Nicolèt, demandant
d’abaisser les taux de la traverse entre
Ste-Angèle et Trois-Rivières.
Vu les dépenses considérables qu’en-

traine cette traverse, le Comité sug-
fère d'autoriser le Greffier à Tépondre
au Conseil du Comté de Nicolet qu'il
ne peut baisser les taux de traverse

maintenant,
240. Lue une correspondance entre

le Secrétaire-Directeur du Bureau d’Hy-
giène Provincial et le Greffier de la
Cité au sujet du pompage de l’eau dans
la rivière St-Maurice.

250. Lue une requête de différents
charretiers demandant ‘à ‘ce“que les
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“Pas en peine pour dépecer
cette volaille sans perdre pati-
ence; avec un pareil couteau à
dépecer cette, foriction™ est- un
plaisir”.

. Le chef de cette. étrange fa-
mille agsise autour;dela,table
s'exprime de la même‘façon-que

J nos clients qui. ont acheté leur
coutellerie ici; ‘ls sont taus sa-
tisfaits.

Il en est de. même ‘pour ‘tous
les autres articles que.nous ven-
dons ici; ‘ils ‘donnentsatisfac-
tion. ‘

 

 

J. L. ROUSSEAU

 

et dans les villes de province. L'in-

almanachs du peuple et calendriers| .,

linas est le gérant-général.

ANNONCES-
CLASSIFIEES

35 centins pour 25 mots;

1c. par mot additionnel.

 

A VENDRE OU A ECHANGER.—
Un moteur du Typé K. T. forme C,

60 cycles, 2 forces, 550 volts à changer

pour un petit-de 1-2 force. S’adresser à

L. M. Le Bien Public, 3 rue Hart.

MCLAUGHLIN 1920, 5 PLACES,

A VENDRE.—Carosseric comme neu-

ve, rembourrage de cuir brun n'a pas

une égratignure. Moteur a roulé juste

pour être en état d'excellent fonction-

nement. Overhaulé en juillet 1923.

Chaussé dc- quatre bons pneus. Deux

de l'arrière, Cord, sont absolument neufs

Un pneu de rechange. Bumper neuf de

1921. Couverture de capote neuve; n'a

jamais servi. Tous les outils; lumière

d'extension. Vulcaniseur. Un bon mar-

ché à prix raisonnable. S’'adresser à

28 St-Joscph, Trois-Rivières.

j.n.o.

-.

Que l’on donne comme future

épouse du Prince de Galles

==

nn

étrangers n'aient pas de licence; de

charretiers. s

- 260. Le Comité suggère d'autoriser

M. Frs Parent à faire dégeler les tuyaux

d'aqueduc des particuliers au moyen de

l'électricité pourvu que les intéressés

fassent un dépôt préalable d'au moins

$10. entre les mains du Trésorier. .

270. Le Comité suggère d'autoriser

le Trésorier à remettre le loyer de la

BUREAUX A LOUER.—792> pieds

de plancher, 4 grandespièces, largement

éclairées. Centre des affaires. Chauffé

salle de I'Hotel-de-Ville à J.-A. Cam-|9u non. …S'adresser 28  St-Joseph,
bray, pour le 22 décembre 1921. Trois-Rivi res.

j.n.o.
Le Comité lève sa séance.

GRAVE ÉPIDÉMIE
POUR LA FRANCE

Paris, 18.—Le nombre des cas d’in-
fluenza augmente rapidement à Paris

Employée de Bureau demandéc.
—Jeune fille demandée, connaissant
les deux langues, et recommandée pour
ouvrage général de bureau, et assis-

tante-caissière. S'adresser à P. Sa-

‘rasin, caissier, Metropolitaine Life
Insurance Co., 120a, rue Notre-Dame

Trois-Rivières.

 
 

BEURRERIE A VENDRE.— Bon-

ne beurrerie, avec outillage moderne,
chaudière de première classe, située
dans un village, bonne clientele. Con-
ditions faciles. S’adresser à M. l’abbé
J.-O. Landry, Sec. de la Coopérative
St-Roch de Mékinac, P. Q.
31 janv.

CHEVEUX GRIS:—L'eaui Ram-
ka seule donne, aux ‘cheveux gris leur
couleur naturelle et les’ empêche de
tomber. Ne tache pas. Satisfaction
garantie. $1.00 la bouteille. S'âdresser
Les Laboratoires 'Ramka. Casier Postal-
182 St. N. Montréal. [
30 mars

fluenza a fait son apparition en dé-
cembre et ses ravages ont augmen-
té chaque jour. Lundi, à Paris, vingt-
quatre personnes ont succombé à
cette maladie. Pendant les dix der-
niers jours de décembre. l'influenza a
tué dix Parisiens. Elle en a tué qua-

rante et un pendant les dix premiers

jours de janvier.
Il y a trois ans, l'épidémie d’in-

fluenza causait la mort de centaines de
personnes dans la capitale.

—
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AVENDRE.-94 arpents, belle et
bonne terre, bien bâtie, belle? maison
en brique, cave en ciment, installation
électrique, etc. Grand bâtiment, han-
gar, etc, à quelques arpents de Loui-
seville. S'adresser à J.-B. Drainville,

R. R. No. 2, Louiseville, Comité de
Maskinongé.

C
s

LE COUCHER

Les petits chiens et les petits chats
dorment enroulés sur eux-mémes et
prennent dans le sommeil la position
qu’ils avaient avant de naître.

Les bébés, quand on veut bien leur
laisser prendre une position naturelle
quand ils ne sont pas em maillotés ou
entourés dë'couvertures,dorment aussi
enroulés sur eux-mêmes.
Neuf fois sur dix, les jeunes enfants

à qui on laisse le libre mouvement de
leurs membres, fléchissent leurs mern-
bres inférieurs et penchent leur tête
entre les bras.,

Au-dessus de quatre à cinq ans, la
position change. Les enfants se cou-
chent alors sur le côté, les jambes flé-
chies, et se servent de leurs bras com-
me d’un oreiller.
Ce n’est qu’à un Âge plus avancé que

les enfants étendent. leurs membres
dans toute leur longueur pour dormir.

Il y a une attitude qui est propre à

l’homme dans le sommeil. C’est le

MENAGE A VENDRE.—Un mé-

nage complet, sans réserve, à vendre
à vente privée. Meubles de salon, de
salles, de chambres, de cuisine, poêle,
batterie de cuisine, etc, etc, le tout
en parfait ordre. S'adresser au No. 140
rue Gervais.
19-24

  

conséquences désagréables de cette
attitude, rêves pénibles, cauchemars
etc, etc.

Le decubitus latéral est la meilleure
position; les uns préfèrent :le côté
droit, les autrcs le côté gauche; af-
faire de goût et aussi d'estomac.

decubitus sur le dos. Aucun animal ne
prend, de lui-même cette position pour

Nous connaissonstoutes lesdormir.

    Installations Eiectriques
DE TOUS GENRES

. OUVRAGE GARANTI

PRIX MODERES.

HENRI GUILBERT
Entrepreneur -- Electricien

TELEPHONE 1317}

-327, Laviolette, Trois-Rivières.

 

Dr. EDMONL BUISSON
DENTISTE

20, Rue des Forges, Tél 569.
SPECIALITE: Ouvrages en or. 
 

  

  

CE QU’IL VOUS FAUT
Tout ce qu'il faut pour la
préparation”. des répas de-

ait être choisi avec le
“Pp ûs'grähd-sôin.

Afin d'éviter tout désagré-
ment, le plus sûrmoyenest
de venir faire vos achats
ici; nous avons fait lechoix
pour vous.

 

Des produits de-“première
qualité à desprixraisontia-
bles; un - excellent service
de livraison est àvoposition et voscommandes par tééphoneseront rempliesavec

Uldori arignan
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Comment Briand est devenu Poincaré.

 

 

L’Hon. Juge J.
Lavergneest décédé

II a succombé Ja nuit dernière à
l’âge de 74 ans, à sa demeure.

NOTES BIOGRAPHIQUES

La magistrature est dans le deuil.
L'un des plus vieux magistrats est
décédé dimanche. L’hon. juge Joseph
Lavergne a succombé a une longue ma-
ladie, à sa demeure, 340 avenue Ken-
sington, Westmount,à l’âge de 74 ans.
Feu l'hon. juge Lavergne était né

à Saint-Pierre de Montmagny le 29
octobre 1847. Il était le fils de Louis-
David Lavergne, juge de paix et de

Marie-Geneviève Declagrave. Il fit ses
études auaègede Sainte-Anne de la
Pocatfai-#t ‘à’ l’université Laval de
Québec. Er 1869, il était admis au
barreau. Il pratiqua à Arthabaska
pendant plusieurs années. I! y fut
l'associé et l'ami intime de feu sir
Wilfrid Laurier. Il fut bâtonnier du
barrcau d'Arthabaska, maire d'Artha
baska et préfet du comté. Brillant a-
voéat, feu Thon.‘ juge:: Lavergne fut
aussi journaliste, ayant été directeur

“Journal” d’Arthabaska et de
Union dés Cantons de l'Est.”Il
sloccupa très activement ‘de politique.
En 1887, il fut élu député aux Com-|

munes, du comtéde Drummond-Ar-
thabaska. Il représenta cette division

ne électorale jusqu'en 1897 alorä qu'il fût
ñommé juge puis né de la Cour ‘supé-

rieure. Le 23 décembre 1905, il devint
assistant juge de la Cour du banc du

. roi et le 3 février 1906, jugè 'puisné
de la même Cour. Au mois deseptem-
bre 1904, l’hon. juge Lavergne avait
été ‘commissaire royal dans ‘l'affaire

Blackley.

L'hon. juge Lavergne était malade
depuis trois ans. En ce temps là, on
croyait à sa mort. Mais il recouvra re-
lativement la santé et put siéger en
Cour d'appel. Cependant il ne fit
que de rares apparitions au Palais.
Il y a trois mois, il fut définitivement
confiné:à sa maison.

‘En 1896, l’hon. juge Lavergne avait
été l’un des signataires de l'adresse du
parti libéral demandant à Rome de
nèmmer un délégué apostolique au
Canada, demande qui fut accordée.

‘ ? Fedhon.juge Lavergne Avait épou-
* sé au mois de novembre 1876, Mille
Marie-Louise Emélie Barthe, fille ‘de
feu J. G. Barthe, homme de lettres,
journaliste et homme politique. Mde
Lavergne survit à son mari, ainsi que
deux enfants: M. Armand Lavergne,
ayocat, de Québec, et Mde V. V. Res-
saldi.

 

Le“CapitalEtranger
au Canada

Au cours d’un article sur la nécessité
del'Agriculture et des autres industries
l'Agriculturai and Industrial Progress
in Canada publié par le C. P. R. rap-
pelle ‘que les. capitaux américains - pla-
cés dans l'industrie canadienne s'élè-
vent aujourd’hui à 1600 millions ou
“environ la moitié du montant des
capitaux, anglais.”

C'est la première fois que nousvoyons
fixé si haut le total des placements
faits’ par les Anglais au Canada:il
étaitde 600 millions aux environs de
1909,—chiffre encore respectable.—
‘il ne dépassait probablement pas Je
milliard en 1914 et il a plutôt diminué|:
depuis, du fait desréalisations provo-,
quées par le cours des changes.‘ Cela
laisserait 2,500 millions pour l’ensemble
dès capitaux anglais et américains,
sans tenir compte, d'entreprises comme
la papeterie Belgo Canadienne, attri-
buables à d’autres nationalités. ’ Mais
pour nos concitoyens de langue ant
glaise, ces fonds ne.sont qu‘un appoint
léur..propre mise se chiffre également
dans les milliards. En évaluant à 100
millions—chiffre arbitraire. mais pro-

* bâblement excessif— l'actif global des |d
ehtreprises canadiennes-françaises, ver-

Fa;‘pourquoi:nous-conseillons:à-noùodtés
iporedeorder leurs capiraux chez

RE:TELUDQUECU. |…cadcomen(afSpà

Le Ventred’un Paque-
bot Transatlantique

On a exposé récemment dans les
vitrines d’un grand magasin de Mont-
réal, des quartiers de bœuf canadi:n
de choix, ainsi que des volailles et au-
tres viandes de qualité supérieure, qui
doivent être mis à bord des ‘‘Empress
of France”, “Empress of Scotland” et
“Empress cf Britain”, trois paque-
bots du Pacifique Canadien qui doi-
vent sous peu entreprendre des croi-
sières dans la Méditerranée et aux An-
tilles. Ces viandes, comme tous les
approvitio.nements achetés par le
commiscarict de la Compagnie, soit
pour les cisines de ses hotels, de ses
wagons re taurants ou de ses navires,
est de pr mitre qualité, en fait, ce
qu'il y a ce mieux sur le marché, car
on se fait un point d'honneur au Pa-
cifique Caradien dene servir au public
que ce qu'il y a de meilleur.

Sur ce sujet, on sera peut-être cu-
rieux de ssvoir quelles quantités d'ap-
provisionrements de toutes sortes il
va falloir erobarquer sur l”“Empress.
of Scotland”, 1I'*Empress of; France"
et I'"*Enpress of Britain” | pour la
nourriture des rpilliers de. (touristes
que s ;paquebots prothéngront, les
deux = miers dans la Méditerranée, et
le troisième, à travers les ileg des An-
tilles, où il fera deux croisières kethiver.

raissent*miêmé exagérés à ‘quiconque.
n'est pas un peu au fait des exigences
du service culinaire à bord-d'un navire,
surtout si le voyage en mer se prolonge
quelque péu, comme c’est le--caspour

seulement, il -faudra 175,000. lbs; de
volailles assorties, 874000 Ibs; de vian-

mouton, 90,000 lbs; de gibier, 7,000
lbs. 11 faudra encore 360,000 ceufs,
27,000 lbs de beurre, 7,000 ibs de fro-
mage, 6,000 gal'ons de lait, 7,000 lbs
de crème, 30,000 Ibs de sucre, 60,000
Ibs de farire, 60 tonnes de pommes
de terre, 8,030 lbs de navets, 7,000
lbs de carcttes, 460 douzaines de choux,
7,000 1ts d’o:gnons, 1500 Ibs de toma-
tes et 48,030 lbs de poissons.

Des centaines de caisses de fruits
variés et des quantités de produits de

l'épicerie complèteront - l’assortiment
pantagrüélesque:de provisions néces-
shites., pour. alimenter les’ cuisines -de,
cés trois ‘paquebots durant leurs croi-
sières. Comme on peut s’en rendre
compte par la lecture de cette liste,
l'alimentation des passagers en mer csl
une chose assez compliquée et lè ven-
tre d’un navire peut. presque se com-
parer à celui d’une grande ville.

Augmentation |
de Capitalisation

d'une Banque
Le capital versé de la Banque

Provinciale est. porté à 5
millions

EMISSIONS DIVERSES

| A leur dernière assemblée hebdoma-
daire, les administrateurs de laBan.
que Provinciale du Canada, en raison

sidérabte”de cette institution, Ont dE
cidé deiporter son capital’versé de
Acing’ millions, “chifiré déjà it ri je
par le ministère des finances à Ottawa.

pital faites; par tetteinstitution en.
mars 1919et eh janvier 1920 ont obtenu
iun grand succès auprès du public et
des actionnaires généralement. On

d’un million chacune ont été couvertes
à plus de cent cinquante Four cent,
c’est-à-dire que les administrateurs ont

nombre dé demandes de souscription.
Les ationnaires de cette banque sont

maintenant très nombreux. Ils dé-
passent le chiffre-de 2,300 et ils sont
répartis dans les provinces de Québec;

de I'lle da.Prince-Edouard.

 

à plus ce 45 millions dedollars, selon 18 
0,allanJolletdeletex

n
s

Ces chiffres sont si élevés, qu’ils par-|.

ces croisières spéciales, Ainsi, de bœuf|. .

de de porc, 125,000 lbs; de viande de |.:

des progrès et du développement,con: L

“Les deux{récentes émissionsde ca- LI

se souvient que ces deux émissions,

eu la regret de refuser un très grand | -

d'Ontario,‘dù Nouveau-Brunswick et fl

aque actif ss totalise|M -

Les Frais de-Can.
lisation duSt-Laureat!.

des représentants des Etaise.
Unis.

UN PARTAGE ECAL ar

Washington, 12.—M. W.w. Chal-
mers, de. l'Ohio, membre de la Cham-
bre des représentants américains, a

{soumis un projet de loi à cette cham-
bre, hier, au sujet de la canalisation du
Saint-Laurent, pour les océaniques, jus-|-
qu'aux ‘grands lacs, et de nouveaux
travaux -projetés au canal Welland, II
est proposé dansce projet de loi queles
travaux pour la canalisation du Saint-
Laurent et au canal Welland soient
payés au moyen d’une émission d'obli-
gations que les gouvernements des
Etats-Unis et du Canada rachèteraient
ensuite avec le produit de la vente de
l'énergie hydro-électrique qui. pourrait.
être obtenue le long des canaux. Le re-
présentant Chalmers a désapprouvéfor-
tement la suggesion qu'aurait faite la
commission internationale conjointe
des eaux limitrophes de faire payer le
coût de ces travaux par les contribua-
bles des deux pays.
M. Chalmers dit que, dans le rap-

port envoyé par la commission inter-
nationale aux gouvernements des
Etats-Unis et du Canada, il est ge:
commandé que la partie du coût des
travaux que paiera chacun de ces
deux pays soit proportionnelle aux
avantages qu'ils pourront en recevoir

M. Chalmers propose, tout au contrai-
re, que chacundes deux gouvernements
paie la moitié du coût de.ces. travaux
et que l'énergie qui pourra être pro-|

duite soit partagée également entre les
Etats-Unis et le Canada.

Il est aussi proposé dans le projet
de loi soumis par M. Chalmers, qu'it
soit créée une nouvelle commission
internationale composée de six mem-

bres qui aura la juridiction sur les
travaux de construction, sur les opéra-
tions, enfin qui cxercera un contrôle
complet sur la nouvelle route pour les

océaniques à partir du lac Erié jusqu’à
l'océan. Atlantique. Pour ce qui est des
membres américains de cette commis-
sion, l’un d'eux serait nommé par le
président des Etats-Unis, un autre
par le président de la Chambre ‘des
représentants, et le troisième par le
président ‘duSénat. américain. .
La nouvelle commission, en outre

des fonctions.“mentionnées plus haut,
yeillerait à l'entretien ‘de. la nouvelle
voie. navigable, elle s'occuperait de la
vente de l'énergie hydro--électrique et

hemen LS.

Le Bowende
la Princesse

princesse Marie sera en soie ivoire ar-
gentée magnifiquement confectionnée.
Le matériel a été apporté de l'Inde par

couturières de Braintree, Essez, an-
tique ville manufacturière de soie, sont
à parfaire le trousseau.

Le lord-maire de Londres a ouvert
une souscription publique destinée à
acheter des cadeaux pour la fille, du-
roi.
dépasser une livre sterling.

son épouse royale passeront une partie
de leur lunede mie] dans la jolie villa
‘Médicis, ‘à’ Fiesole, près de Fiorence..
en Italie. Cette villa appartient à une
‘éoüsine du vicomte, lady Sibyl Scott.

  

M. Jacob.—Maintenant, mon enfant

cents. pièce ?
Son fils, Isaac.- .-ua _ollars.

que 72 cents. in Vr
Isaac.—Père, je sais, mais fai ‘cru

que vous couperiez un peu mon prix.

 

 

{Assortiment complet depbs” ;
sons de toutes sortés‘comJ
mesuit:

Poisson.frais
;;Poisson} elé

‘Poissonfumé
Poisson salé =

| Poisson dessalé,

y Donnez votre commandepas
à. téléphone si vous ne pou- §

vez pas venir _vous-mémes; "
elle sera rémplie avec at- i
tention. ;

  Le
Eu en

1 J. C. Poitras :
; - - EPICIER- - L

118 rue8t-Olivier

  AK . 

Projet de lol so mis & la charipre

de l'émission des ‘Obligations qui se-
raient. garantiespar,les deux gouver-.}. -

. . . . * . ; ‘

Londres:—La robe de noce de la

la reine il y a quelques années. Des|.

Les contributions ne doivent pas ;

On dit que le vicomte Lascelles ety

combien font quatre chemises à 12

M. Jacob:—Que dis-tu ? Cela ne fait
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Tees1rumeurs: de,fusion

are wiHE 1 a , “

Interview ur crtninesrumeurs qu
courent, depuis quelque temps au sujet
d'une ‘fusion,possible entre certaines de
nospnstituétquàde banque canadiennes-
françaises, “Tancrède ‘Bienvenu,
vice-présidént et directeurgénéral de la
Banque Provinciale duCanada,a ré-

 

“Non, ces”rämeursdé fusion ne sont
‘par fondées, il n'en’ est’ pas du‘ tout
question et, il. nt’ devrait jamais en
être question, Parcé- qué; “dans mon
humble opinion, line“pareille”“fusion
serait désafittageuse: ‘aux’ Canädiens
Français. =.

‘Tout leimonde:Aetsait,‘un ‘grand
nombre: de lCanadiens-Fränçais et de
maisons -! canadiennesvfrançaises pa-
tronisent les institutions: de banques
anglaises: or,. une fusion‘'de banques
canadiennes.francaisesnd‘Porterait cer-
tainement,pas.remèdeAuune'semblable
situation, miais_serait plutôt de nature
3 Vaggraver“7TATE
“En effet;il est certain‘quesi nous

n'avions qu’une ou deux banques ca-
nadiennes-frénçaises, le nombre de nos
co-nationaux |qui encourageraient les
banques anglaises serait de beaucoup
plus considérable qu'actuellement, at-
Mendn - que=leuf choix serait d'autant
plus limité, :

‘’D’autre-part, si l'on veut bien tenir
compte du nombre de banques anglaises |!
par rapportala population’ de langue
anglaise’ de‘notre pays, on çonstatera

que nos trois banques canadiennes-
fra-çaises ont un superbe champ;d'ac-

tion à exploiter. x,

“Le dtvelpbpement, et importance
considérables Jqu'’elles- ont‘ pris toutes
trois dans le“assé sont une preuve évi-
dente de I'ifamense succès qui les at-
‘tend, si tous les Canadiens-Français
veulent bien, se donner la main.
“Sous le,rapport de la solidarité na-

tionale, nos; compatriotes canädiens-
anglais nous, donnent un bel exemple

.que malheugeusement nousne suivons,
pasassez. Sats bruit, sans ostentation,
mais en vrais patriotes, ils donnent na
turellementHa préférence aux institu-
tions finanélères de leur nationalité.
On ne.saurait trop surestimer l’essor
considérablés qué' prendraient nos ban-
ques canadienties-frangdises si elles
recevalent fei.patronage à’ peu près
entier de leuts-concitoyens. IL n'est
pfbbablement!-pàs exagéré de croire
que leur valifne d'affires en sérait

“bancairene“sontpas |

pondu commesuit à notrereprésertant: |

Diminution du’ ;
cout dé la: vie

. Le budget nebdomadaire moyen
+ dune» famille canadienne ‘est
a

Selon un communiqué du ministère
du travail, le budget moyen d’une fa-
mille canadienne, a légèrement diminué
le mois -dernier, comparativement au

mois précédent.
Les fluctuations des prix en décem-

bre ont été légers. Le chiffre indicateur

tandis que le prix des.vivres en moyen-
ne était légèrement réduit.
Le budget hebdomadaire moyen dans

60 villes, en ce qui concrene 29 ali-
mentsprincipaux était de $11 au com-
mencement de décembre, contre $11.08
en novembre; $14.84 en décembre 1920;
$14.73 en décembre 1919; $13.65 en dé-

et $7.96 en décembre 1914.
Les principaux changements durant

le mois furent des augmentations dans
le prix des œufs et du beurre et des di-
minutions dans le prix de la viande. Le
combustible et le loyer sont presque
sans changement. Le coût des vivres,
du combustible et du loyer était de
821.49, contre $28.60 en novembre;
$25.87 en décembre 1920; $23.49 en dé-

Ee)

doublé. Nos compatriotes n'ont donc

donnent leursconcitoyens anglais pour
assurer un progrès remarquable aux
institutions canadiennes-françaises. Il
leur suffirait donc, encore une fois,
d'agir ‘en vrais’ patriotes, à l'exemple
de nos concitoyens anglais. qui sont
certainement très pratiques et admi-
rables, sous ce rapport.”

F2) cembre 1919: $21.64 en décembre 1918

des prix de gros, a haussé quelque peu; :

cembre 1919; $13.65 en décembre 1918

qu'à suivre lé bon exemple que leur  

et $14.26 en décembre 1914. En décem-

bre 1921, les prix des vivres étaient de

cinquante pour cent au-dessus de ceux

de 1913; le combustible, de 81 pour

cent; le loyer, de 45 pour cent; les vê-

tements, de 74 pour cent; divers, 80
pour cent; tous les artices.en moyenne,

61- pour cent au-dessus des prix de

1913.
Dansle groschiffre indicateur de 271,

articles était un peu plus de 230 7 pour

décembre. contre 227.30 pour novem-

‘bre; 290.5 pour décembre 1920; 322.7
pour décembre 1919; 288.8 pour dé-

cembre 1918 et 137.6 pour décembre

1914.

Les principaux changements pour le

mois furent des augmentations dans

les fourrages. les viandes, les produits
laitiers, les fruits et les légumes, di-
vers métaux, les fourrures brutes, et

des diminutions dans les tissus, le fer,
les peintures etles huiles.
Un groupe spécial de cinquante ar-

ticles importants, y compris 20 articles

de consommation, 15 de matières pre-)

mières et 15 articles tabriqués, est de
cinquante pour cent au-dessus des prix
de décembre, mais en novembre .il
n’était qu'à 47.2 pour cent au-dessus
de 1913; ea …tobre,il était de 47.7 pour
cent et en septembre, de 50 pour cent

TEee

LE PERRUQUIER ET LE GASCON

Un Gascon qui n'avait pas le sou,
entre chez un barbier et se fait raser,
pendant qu'on accommodait sa perru-
que, il en commande une de prix.

—-Mais, dit le perruquier, je n'ai pas
I'honneur de vous connaître. Si- je fais
cette perruque, puis-je compter que

vous viendrez la prendre ?
—Fiez-vous à ma parole, répondit le

Gascon, et pour preuve que je vien-
drai, je ne vous paie pas cette façon
de barbe; nous compterons le tout en-

semble.
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«Agents de Change et Courtiers en Valeurs de Bourse

“COMMUNICATIONSDIRECTES AVEC.
:  NEW-YORKET CHICAGO.
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' Les Trois-Rivières

 

AU TRIBUNAL
Au tribunal, l'avocat finiésant sa

plaidoirie:

—En somme, l'accusé est moins

coupable qu‘on né le dit. Vous l’ac-

cusez d’avoir prix une somme de deux

cents francs. Mais il n'a pas touché au

portefeuille qui contenait dix mille

francs environ.

L'accusé fond en larmes.

Le président, touché.—Vous vous

repentez?
L'actusé.—Oh! oui, de navoir pas

vu le portefeuille!

 

 

La Musiqué d'aujourd'hui

Le Grafonola

COLUMBIA
Quelest Ic musique du jour?

La musique du Jour pour chaque indi-
viau esi la musique qui lui plait te
plus.

En tossédant un GRAFONOLA CO-
LUMBIA vous pouvez satisfaire votre
goût et celui de votre famille; vous
pouvez entendre vos chansons. favori-
tes et les airs qui vous plaisenc et ce,
dans votre demeure.

A partir de

$37.50

Conditions faciles de paiement.

—P
ete

CHEZ

C. W.LINDSAY
Limitée | |

21 rue Des Forges,

- Les Trois-Rivières.    
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Encourageons les Jeunes
Le progrés des sports dans une. ville dépend beaucoipde, l'encoura-

si’‘tous ceux qui sontcapables. d'aider legement qu’on ‘leur donne.
mouvement sportif, le faisaient, on

; sir dans les activités physiques.
* Ici, aux Trois-Rivières, malgré. le peud’encouragement ‘donné aux,

jeunes on peut en voir qui percent
‘journaux: étaient en. \émoi par la superbe.tenue d’un nouyeay profes-
“sionnel qui débuta.coamme régulier sur le club de
; Nous voulonsparlerd’Edmond Bouchard.

… ‘Thalgré|toutes.les copditions adverses et les
- Bersorine, parmiles trifluviens, ne peutse vanterde lui avoir donnél'aide

“ JhécCessaire pour qu’il puisse parvenir au point où il est rendu actuelle-
Il doit sa position à ses dispositions naturelles et à sa persévé-

-fänce à s’entrainer dans un sport qu’il aimait.
“failli là où il a réussi, simplement parce qu’ils n’ont pas eu l'encourage-

Combien d’autres joueurs du calibre de Bouchard,

ment.

ment nécessaire.
‘Trois-Rivières compterait aujourd’
couragement qu’il méritait. Mais
arena quelques personnes seulement
Les diverses ligues qui existèrent depuis ce temps ne vécurent pas plus

Et nous sommes cependant certains qu’avec un
-drena le hockey aurait continué à progresser dans nos murs.
fait défaut c’est le manque d'énergie de quelques personnes qui n’a-
‘vaient qu’à s’en occuper un peu activement pour qu’on réussisse à cons-

truire un arena. Et a cause de ce manque d’énergie, de cette apathie qui

d’une année chacune.

existait alors à l’état aigu et qui est
dejeunes espoirs ont dû être. anéantis.

;donné de pratiquer le hockey, à cause précisémentde ce manquede pa-
rois-Rivières compterait peut-être aujourd’huiune |:

ouchard si nous-avions eu un arena,|.
Maismalheureusement,nous n’en avions pas et ces talents ont été perdus.

‘11 est encore‘temps-de remédier à cet état de choses.
Sonne entreprenante se mette a la tête d’un projet qui aurait pour. but-
laconstruction d’un arena et nous s
: “Le moyen leplus facile serait de former une compagnie limitée qui
émettrait desactions au prix de $5.00 l’une et l’on verrait tousles sports-
men des Trois-Riviéres souscrire avec’ plaisir.

L’arena s’éléverait rapidement et nous reviendrions aux beauxjjours
où le hockey était si prospère en notre ville.

Les jeunes renaîtraient à l’espoir de faire leur marque dans ce sport
et dans quelques années Trois-Rivières compterait sans aucun doute le
plus grand nombre des meilleurs joueurs de hockey du Dominion.

Quel sera l’homme assez généreux, assez sportif pour prendre la
tête d'une telle entreprise? Qui voudra être le Mécène des joueurs de
hockey trifluviens? Qui voudra être le réalisateur des ambitions les
‘pluschères de tous les sportifs trifluviens ? Espérons qu’il s’en trouvera

Einoire couverte.
Ouzaine de joueurs du.calibre de B

un;,-pour prendre la tête de cette e
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sur les iournalistes que par 6 points.

Arthur Chrétien a remporté les
herineurs de la soirée en jouant une
partie simple de 220 et un total de

517.

Nouvelliste

Soûlard 125 145 142—412
Hould 130 173 186—489

Jean 132 —132
Turcotte 117 94—211
Bernier 162 133 116—411
Héroux 178 144 180—502

727 712 718 2157

St-Maurice Paper *

Pellerin 131 156 147—434
Lafrenière 159 121 136—416
Lamy 201 124 155—480
Brown 175 146 180—501

Chrétien 126 171 220—517

792 718 838 2348
St-Maurice Paper gagne trois par-

ties. '

LE CLUB CHANGE
5 DE MAINS

Deux amateurs généreux prennent
en mains la direction du dub
Trois-Rivières.

PERSPECTIVES

La nouvelle que le club de hockey

Trois-Rivières avait changé de, direc-

tionn'a surpris personne-car il en était

rumeur dernièrement dans les cercles

‘sportifs.
"Nousne dévoilerons pa: aujourd’hui

Jes néms des deux sportsmen quiont

fait l'acquisition du club parce que

nous n'avons pu obtenir encore leur

consentement.

Lanouvelle direction entend: biän

"faire un succds de cette entreprise et

redonner aux trifluviens’ le goût des

bélles joutes de hockey.

11 est fort probable que le club joue

deux parties par semaine en moyenne

‘éoiltre de forts clubs £ttangers,.Nous’

verrions ainéi cet hiversur la:patinoire

de.l’Académie De La Salle les fameux

“clubs, Voltigeurs, La Tuque, Grand'-

Mère, National, Laval, etc.
Le club pratiquera régulièrement et

enforel par de nouvelles acquisitions

‘saura nous ‘donner d'intéressantes ‘

parties. :
Pla première partie aura lieu sous

peu, probablement contre un club de
Montréal ou de Québec.
Nous ne pouvons que féliciter bien |H

sincèrement ceux qui se dévouent pour

ndusdonner du bon sport et au now

detousles amateurs’‘fous les en’ re-

“ a.
o

verrait beaucoupplus de jsuesréus-

malgré, tout, Dernièrement tous les

Hockey .Canadien,
Ce joueur a su percer seul

obstacles qu’il a rencontré.

Combien d’autres ont

hui si le hockey avait reçu ici l’en-
non, depuis la démolition de notre
ont continué de s’occuper de hockey.

Ce qui a

devenu aujourd’hui, chronique, que
Que de jeunes gens ont aban-

ommes assurés du succés.: a

ntreprise.
Paul Giroux.
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trés'du éfubdeYaquettesFrois-Rfolèret

ure-ren-
dreTeLarePh Sorel.

Ils ont l'intentionde faire le trajet
en deux jours. Leur feuille de route sera

; apostillée par le curé et Je Maire de

chaque paroisse qu’ils traverseront.
Ces deux jeunes raquetteurs ont déjà

fait leur preuves, car dernièrement
ils faisaient le trajet de’ Trois-Rivières

Qu’une pere(..

| étre_jouées par, M. Alphonse

ITS.ES 0% TI Le el rIIZaTIYITY et Jorsqu L
‘’Cefñätin à‘ huitheures, det’ ‘mei:| joueurs 2

 

NE N'OUBLIONS PAS
Il ne faüt- pas- oublier que ‘c'est ce

soif! gu'aura liedla ‘partie de hockey-|
à la patinoire De-La Salle entre le club
des - Chevaliers de Colomb’ de’ Nigolet
et'teD. Li S”-Venior. © nv ,
-On'peut‘être cértuin‘de vôlr unepar-
Ue intéressante et’ contestée entre ces,
deux cliibs 'd’égale force.
Les Chevaliers de: Colomb de. Nico.

let possèdent urié équipe rapide. at,
solide qui ne manquera pas de, donner
du fil A'retordre aux étudiants,
D'un autrecôté, ceux-ci seront com-

me toujours en grande forme et ils es-
pèrent déjouer leurs adversaires par
leur rapidité, et leur jeu d'ensemble.
Que tous les amateurs assistent en

foule à ‘cétte partie afin d'encourager

tous se rendent à ces parties afin de
prouver a ceux quela construction d’un

arena intéresse, quele sport duhockey
n'est pas mort chez nous, et-qu’une
telle construction rapporterait, certai-
nement des bénéfices dès la première
année i

. SLses ve ae €
: : ireesShe des -
—————

LECANADIENVAÎNEU
wees

Pts teen

i. —_——

“Le, Canadien ‘jouaithier soitDE
tawadans une, par tie, de laligue

:] fessionneile., Il a, été. vaincu. par:Tonqm
scorgde,10,a6.mais non ai avoir
opposéaux champions de l'an Hernier
une rësistance désespérée. + n°
Hamilton a rempôrtéuné: autre

victoire sur le Torontd par un score de 1
8 44. .

PARTIES SIMULTANEES
Mardi soir, le club déchecs des

Chevaliers de Colomb recevait, dans
les salles du conseil local. On avait pré-
paré pour la circonstance une séance
de parties simultahées qui devaient

Laurin,
|eVehlimpion® du'setGB."Vingt oueyrs
‘abaieht! dépondu à l'appel et fipéance
fut des plus intéressantes. ‘32e:
M. Laurin jipug: ‘erétvéritabiti Maitre

l'heured.HAIRSSES na-six
ént déjà baissé ‘pavilion

#611WyareLoWBYitètér

 

      

étarent--nettement-em~faveurde-M
Laurin.

Les dames qui étaient aussi de la
partie donnaient une note gaie à l'as-
semblée et servirent un lunch qui fut
bien accueilli de tous. Bref cette soirée
fut un succès et on espère qu’elle se]
répétera.
— à Champlain en 2 heures et 50 minu-

tes.

Nous leur souhaitons tout le succès
qu’ils méritent et espérons qu'ils se!
rendront sans encombre à leur desti-
nation.

manne
—"

Notulés Sportives

    

Tout le monde parle de la future
bataille entre KidDemers:‘et'Frank

ce soit une affaire contestée.

‘Le hockey täit des:progrèf”‘en
notre ville. On’annonce plusieurs
parties pouracquelque temps.

SES

  

- "Le club dé hockéy“TroisRivière€
auirait changéde mains etla ‘sou

mener leschoses“Tondemeñt.

- Le club Comstock semble vou-
loir marcher dansla voie du progrès
et il nous’ donnera certainement
plusieurs parties intéressantes d’i-
ci la fin de la saison.

Eugène Brosseau fera sa rentrée
dansl'arène le mardi 24 courant a-
lors qu’il seraaux:yrises avec Sail-

lor Davies.

Nos raquetteurs se préparent
à aller à Sorel assister à la conven-
ton samedi etdimanche. Tous les
clubs de la province seront repré-
sentés. -11 y aura méme un train
spécial qui partira de Montréal à
cette occasion. oy

Johnny Wilson le pugilliste
poids-moyen, déjà batré par plu-
sieurs états américains vient d’être
dnterdit par’T8" mission de
bôxe de la. Lousstarte.

Stanislas Zbysko.aa battu John
olin"‘a ‘Coliumbus, ‘Ohio, en pre-
nant laiseule chute: de ce match
deTatte en 19 minutes.

‘

par 4 à 3 dans une partie de la Ui-
gue des Cantons de l’Est, qi son-
ge à s’affilier à la Québec Amateur
Hockey Association.

‘en|troieparties,JAMALSobvm2 
Provencher. Ons'attend & ce que

“| par les

vélle,organisation, a”Limtention”ddel:
{a

Ayers Cliff a détäit Stanstead |

Nap. Labelle du Canadien de la
class A dela R.B. A,àjoué647.

    En Roulant ma Boule

Turcotte n’était véritablement pas
de taille pour remplacer Jean.

   

Son coq pèse moins que celui de Jos.

cependant.

On prête à Turcotte l'intention de
faire mourir son coq de main de jour-
naliste: écrasé par la presse.

* Les jéurnalites se sontfait rouler
“paper makers”.

ols vontéprendre leur revanche sur la
Sess, où ils étraseront les produits

;JeTe:St-Mayrice Paper.
“san .

   oiLetea était solide hier soir.

La nouvelle pipe de Brownest-elle
l'épreuve de la ‘ ‘casse”’ ;à

Depuis que Lafrenière aà changé de
métier il en a beacoup perdu pour jouer

aux quilles.

Sans gants,il ne peut pas jouer.

Louis a bien commencé et mal fini.
Un peu plusde persévérance, monami.

Entre la premitre et la derniére par-J
tie de Chrétien, il y a juste assez de
points pour ‘une des parties de Tur-
cotte.

Philippe ‘a ‘déclaré: qu’avec deux ou
trois autres parties comme celle d'hier
soir, il était certain de remporter la

coupe.‘de ja moyenne.

Soulard et Bernier sont d’égale force.
Ils joueront tous deux”dans la classe
C. l'an prochain.

 

“Jean a joué une pañtitanique. Elle
lui ressemble, au physique, elle est
très minêe..

Les joueurs de la Provincialefe-
raient bien dejouer moins fort en

 
  

les jeunes qui le méritent bien. Que|-

SnFIOIEHRCORDESDOMEAMRENTE

Pre ET noes ca Tm IK)

pratique et de gagner quelques par-
ties quahdJis jouent contre des adver-
saires sériéux. .

Seuls, le père Fournier et Chrétien
ont de véritables tempéraments de
joueurs de quilles.

S'ils ontle malheur de manquer un
spare ils font une doublure.

Il y en a d'autres qui sont moins
pratiques. Quand ils manquent, un

are, ils se dépêchent d'en manquer
d'autres.

Boni chance’ aux Trois-Rivières
‘dans ses parties de samedi et de dis
manche. ‘

Routétabille.

{
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Le. Moineau
a

Moineaux gerrants à l'aventure,
Peu vous importent les étés
Ou les hivers. Mère nature
Fait de vous ses enfants gâtés.

Avril à vos amours fécondes
Offre ses touffes de lilas,
Août vous donne ses gerbes blondes,
Et septembre ses chasselas.

uand la froidure vous assiège,
Ids. d'une secourable ‘main

lSdr*les balcons tout blañcs’ de neige
| Répand les miettes”‘dé’ son pain.

‘Pak le soleil ou pdr la bise,
Coïmme dès moines ‘mendiants,
Partout vous’“frouvez table mise
0‘moineaiix ‘pillards Et friands!- ..

oiseau. essentiellement, francais. L’'a-
louette représente certains côtés typi-|

ques de notre race: I'élasticité d’esprit,
l'élan intrépide, la courageuse gaieté;
le moineau, lui, est l'emblème de la

pétulance gauloise, de la verve bruyan-
-lite, un peu grivoise et fortement gouail-

leuse, du peuple parisien. C'est, en
effet, à Paris qu’on peut le mieux ob-
server les mœurs de-ce passereau aler-
te, effronté et pillard. H pullule sur nos

toits, dans nos rues et dans nos jardins,
Vêtu d’une livrée brune et grise, à pei-
ne égayée par une cravate noire et
blanche et un liséré jaunâtre sur l'aile,

le moineau, aver, se.fagons yulgaires;
son. cri,piaillard, et.monotone, ne
paye, certes, pas de mine, mais il:est

deviennent séduisants àÀ force, de :phy-x
sionomie. Son charme estdans lasspis]

noisette,dans.Jomgrestesse de son sau-
ertilftement;-lesj (de sa frimousse

espiègle, les gentilsdodelinements. de
sa tête ébouriffée.) Paris, le moineau
est dans son vrai. lieu; on l’aime, il
se sent aimé; il Imprègne de tous
les défauts et dd toutes les qualités|
de la‘ population qu; milieu de laquellek*
il vit familièrement, Amoureux du ta-
page de la voie py ique, ami des fou-
les, le moineau a pris, au gamin de
Paris, le goût de la flancrie et du va-
gabondage dans la rue. M est peu casa-
nier: Son frère: le moineau campa-
gnard, se construit un véritable nid
sur un arbre; le moineau parisien niche
un peu a la bonne aventure.dans un
trou de muraille, sur le chéneau d’un
toil, derrière une persienne. Il y empile
à la hâte, et sans souci des règles de
l'art, quelques chiffons, des brins de
paille ou de foin, le strict nécessaire.
Il ne s'acoquine guère au logis. Le

bruit de la rue l'Atfire. Zeste! à peine
emplumés, voilà 'Jés jeunes moinil-
lons voletant etse colletant sur le pavé.
Il n’est pas rare, aux Tuileries où hu
Luxembourg, de rengontrer, au détour
d’uneallée, un père:moineau en train

de dorner la becquée à ses petits, qui.
le suivent, sautillant, pépiant et ou-
vrant démésurément un large «ec
jaune. ”

of

Encore que peu éonfortable, le nidj’
du :moineau parisién ne chôme pas,

    

  

-‘cependant. A peine une couvée a-t-elle
délogé qu’une autre la remplace. La
femelle du moineau a une fécondité de
mère Gigogne. De mai à septembre,
chaque couple a au moins trois pontes.
C'est là le secret de la multiplication
de ces malins oiseaux qui, à la campa-
gne, font le désespoir du cultivateur
ou du jardinier. A Paris, où les treilles
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Améliorez votre système de
CHAUFFAGE

Demandez nos ri Nous
posons tous les systèmes& au ape à l’eau
chaude ou & lavapeur. Expérience de 15 a1-
fes. Réparations de toutes sorter. Satisine-

    
   

    
    

      - tion garantie &

On parle beaucoup à Montréal oq. ©#—
de la prochaine rencontre des deux Henri Bellefeuille:;
équipes universitaires au hockey. PLOMBIER F, a
McGill n’a qu’a se bien tenir car Sain 258
les canadiens-français auront une || 17° ; te-Julle, IT ‘
équipe de première force. Les ca- Les Trois-Rivières. b
fearsontdirigéspetour anton1:AD

ta

Le moineau est, ébrimel'alouette, un--

de ceux qu'il,ne faut pas jugersur:Uha-t of.
bit. 11, est comme. gs,Jaiderons’ au;

Htuèlté*viéeité"detésYeux"couleur:

EU-DR;19:JANVIER1922

et les aspaliers sont rares, leur humeur
pillarde ne leur attire pas la réproba-
tion publique; au contraire, la popula-
tion se charge de l'encourager et de
l’entretenir. Il n’est guère de Pari-
sien qui ne nourrissent son pierrot.

L'employé, n’'allant à son bureau, la
grisette, en courant 3 son atelier, s’ar-

rétent aux Tuileries pour émietter leur
pain à des bandes de moineaux. Entre
onze heures et midi, sur le bord"de
presque toute les fenêtres, des mains
charitables déposent le déjeuner de;
ces heureux et .aimables -"agabifidei

O, moinauxfrétillards et babill dst

Et du fruit
De vos amours vagabondes,.

Ainsi toujours maraudant
Et pondant

Du printemps jusqu'à l'automne,
Par les jardins des faubourgs

Et les cours
Votre peuple ailé foisonne.

Danstoute la ville, la table est mise
pour eux, et ils le savent bien! Ils con-
naissent les endroits où les attendent
les meilleures lippées, et ils y accou-
rent‘ à-l'heure exacte. Rien de mer-
‘véilleux comme’ la ‘räpidité avec la-

; quelle ils ëe communiqüueñt la nouvelle
‘|d’üne bonne adbainè! Un vieux mon-
sieur me' contait que, ‘chaque matin,
aprés son déjeuner, il' avait coutume
dè' distribuerde la mie dé‘pain à une

* vingtaine de pierrots,

Un jour, n'ayant’Hibs de pain, il leur
‘servit de la brioche: Les moineaux, en
gens portés sur leur bouche, goûtè-
rent fort ce changement de menu, et
il est probable qu'ils en firent part à leurs
connaissances, car le lendemain, au lieu
‘de vingt convives, il s'en présenta une
soixantaine.

Qu'onaille soutenir, après un tel récit,
Que les bêtes n'ont pas d'esprit.

Sur un balçon de mon voisinage, on

des serins gazouillent du matin au soir.

roi ‘frais et‘ d'épis ‘de “mille,

Tien n’ärrêtE, jls’ prélèveht"la dime
fillet ét ii molmorot.tändis que les

cris, indignts, ‘ protestent
santde‘petits |
excitér l'audace des maraudeyrat +

en pous-

rompue de libres amours et de dtrierë
aussi jariésau;yabendangs.Mais" Yét
ne direpas’ toujoul u à peu,

‘Septembre font tomber les feuilles
roussies des marroniers. Les moi-
neaux au flair subtil, pressentent les
journées courtes et pluvieuses, ‘les
nuits froides et longues, la neige sur
les toits, la boue dans les rues, les fe-
nêtres closes, les diners. plus rares
et plus chichement servis. Dans les
grands arbres des squares et des jar-
dins, on les voit se rassembler en
masse et tenir bruyamment conseil.—
L'hiver sera-t-il rude? Faut-il sérieu-
sement songer à se dépayser ?—Leur
instinct leur dit que, là-bas, au delà
des banlieues, il y a des champs tout
frais ensemencés de bons grains,- des
fermes aux greniers... bien approvi-
sionnés. Les plus.gourmands, les moins
courageux, se décident. à.:s'expatrier,
et tout à coup, du feuillage clairtemé
des arbres, des .volées de pierrotséimi-
grent vers les plaines de,la Beaute et
de la- Bric.
Mais les vrais moineaux. de Pris,

ceux qui aiment la. grande:ville jus-

On, les voit braver, intrépides, tou-
tes les malchances de la saison d'hiver,
se disputant les épaves de la rue jus-

| que soûs les pieds des chevaux de fia-
jcre, et, finalement, allant heurter du
bec aux fenêtres familières, qui s’en-
tre-baillent pour donner la pâture à
ces fidèles compagnons des bons et
des mauvais jours.

André Theuriet,
de l'Académie Française. 

   ways,

place, dans la belle saison une cage où |

Dès qu'autour des barreaux on adis-{f
Posé.la provision quotidiennede mou-i$

“les: moi-14
neéaux,”‘qui guettentla éhose du toit’
d’en’face, actourknt ‘en pinillant, et; [|

ns veérgogne, avecineéffrontérie que à
sur.

is,qui fie font‘que sur- ||

En été, la vie du moineau parisien ||
ebt-"ine16higué fete; ‘vinesérieininter-§- ~~"

Tar- |
jère-saïson.s'approche, les fraiclicurs}

que dans ses verrues, ne-bronchent-as.-| : ©

Un acte qui satisfait
les Exportateurs

C’est la suspension de la: loi ‘de
l’étiquetage par Otiawa.

L’AVIS OFFICIEL

tion lorsque le gouvernement fédéral
yous êtes les hôtes chovés et gt %4¢ 1eur a'appris la -sus nsion de l’acte.de
la grande ville, la gaieté-et:1 axe éridhiérage jutTti\fin dela pro-

de la rue parisienne. ot , Parjs haine session. hommes d’affaifes

: Effrontés et. familiers, Lh enoeehHt+Pleaites+Bera 1

Agi Par millers, Bios di ® Bien quele ardphTrade:$7Addo.
Vv Bian: vos Hoe du5 J ciation des manuficturics ÿentfas
ous emplissez Tair du bru .* Jéte avertis officiellement, M, W.Ss.

| Weldon, percepteur des douanes, ate-
cu, hier, de M. Farrow, commissaire
des douanes à Ottawa, un télégramme
dans lequel il'est dit que la mise en
force de la loi: de l'étiquetage est sus-
pendue jusqu'à la fin dé la prochaine
session du parlement.
M. Weldon avertit immédiatement

ses employés de Montréal ct du dis-
trict et leur dit de laisser passer toutes
marchandises en entrepôt, bien que ces
dernières n'indiquent pas le lieu de leur

origine.
Au Board of Trade, on a dit que:la

suspension de l'acte de l'étiquetage est
bien vu de tous, principalement de

 
gnations avaient été reçues de France
et d'Angleterre et étaient séquestrées
parce que le lieu de l'orgine des mar-
chandises n‘était pas indiqué.
Un importateur dvait une.consigna-

sentant un fort montant d'argent. Com-
me il n’avait pas l'outillage nécessaire

sauvages

rg

LoagC

Téléphone Beil 1018

Les'exportateursdé cette ville n’ont|
pas manque d'exprimer leur ‘sätisfac- -

ceux qui font le commerce des métaux| -

et de la ferronnerie. De grandes conti- |-

tion considérable de vaissellerie repré-|-

arrDEFANTAISE|FOCADEAUX
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pour marquer les marchandises, il dut

les laisser. en entrepôt jusqu'à hier,

alors que l'ordre en conseil. passé par le
cabinet lui apprit la susperision de l’ac-
te de l'étiquetage.

Plusieurs autres importateurs ont
retiré des- entrepôts:les:‘marchandises

qu'ils y avaient et manifesté leur”€-
tisfaction à la nouvelle de la suspension

de l’acte.

 

    

    
  
  
   

   
  
  
   

  

À celui quirecherche sécurité ;
open vevenu, netre Malsen
of

Ving ans despéionee an
service du p

—Les mailleures '
pour‘achat st ventede toux !+
tes valeurs;

Choix d'obligations solides
et faciles à négocier, d'ev- .
dre national ou local 4

—Encailssement, sans frais, ‘
, de coupons, au et

l aux Etate-Units °
. g—Renseignements Ananciere.:;

Revue mensuslls du mar- à
ché. Envoi gratis sur don À
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333Casier.

PREPAREZ-VOUS pour le SPORTD'HIVER
Patins tubulaires, batons de ;
hockey - traineaux- traines

arf

“CYRILLELABELLE&5
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‘accidents, mais vous
vousprémunir contre

 

 * Vous fie pouvez pas prévoirni éviter 1
uvez et devez en/vous assuränt

e leurs effets désastr
pas quand le malheur est arrivé qui faut songer,à s'assurer, c’est
avant—c'est aujourd'hui-même. “LasPrévoyance”, Moyennanttne

. e minime, émet une police d'assurance parfaite et libérale,
Parantissant à l'assuré, en cas de maladie ou d'accident, une indem-
nité hebdomadaire qui remplacera ses gages et Jul perme
faire face aux frais occasionnés par ia maladie où l'accident.es
police peu être prise pour un ou plusieurs mois.

Pour plus amples renseignements s'adresser à “La Prévoyance"

ARTHURSPENARD,

Mme E. JOECKEL
REPARATION —REMODELAGE

Teinture de fourrures usagées ane

Hudson Seal—Seal-—Renard—Mouton de Pe-rse,: ete.

Les Trois-Rivières.

eet les

eux. Ce n’est

AGENT
TROIS-RIVIERES.

 

(DOCTEUR Louis-Georges GODIN.
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HEURES-DE-BUREAU: 134 heure à 5et7à 8pm;

Eay‘ DES,HOPITAUX,DE PARIS I
ALE '

| serciMLISTE.polsLES MALADIES DES YEUX,DES OREILLES,

DU'NEZ ET DELA GORGE. M

8A RUEHART |
EN FACE DU.“BIEN PUBLIC"

Et surx rendez-vous. :
   À

TELEPHONE BELL? 0°
Résidence951w
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“ piègés.

“Ses “pour accroltre leur -provision

". Hibisycesont de gros mangeurs, et la
valeur de la fourrure ne contrebalance

.: Xfls:ordinairement les.dépenses d'entre-

“ ‘fGurruce chnnue sous le/nom de ‘’Mou-

Dé11Ad'lopgue laitie.tellesqu

: ‘de ‘martres et des pékans; mais ils ne
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$à petest sans valeur. On,peut donc,
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Tis d'animaux à
. foiirture au Canada
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…
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ETAT‘GENERAL.del’INDUSTRIE

= M  

Abe sme

* Méélëveurs de-tériafds forment en-
viroh 90pour cent detéuxqui s’occu-
‘Pentd’aniaux à fourrure. On comp-
had-Canagh quelque 500 fermes sur

elles’st it‘éleyts des renards en
captivvite,età peine 50 oùl'on ‘garde

‘autres animaux à fourrure. HN-s’en-

‘suit«que cêtte industrie est pour ainsi

dire-synenyme d'élevage de renards.
Leraison‘de cela est‘facile à compren-

dELerenard.nnoir argenté, de qualité

moine. est celui’dont la peau com-

ndele plus haut prixsur le marché
M ld/préfère à celle de la:zibeline de

Russie; la loutre marine qui a presque
‘ déparü-aujôurd'hui, était moins csti-
mée‘âûe les renards argentés de choix.

_Qiioigue les’prix aient beaucoup bais-
‘sé 'deptis1820,lès péax de renards
sé:‘vkfident encore très .cher et tout
porte”’à--troite que cette fourrure
malt téndra sôh Prix"à l'avenir.

ié-seule peau de renard rapporte

aecelles de 50 à 100 mouffet-
pet” cependant”41 Coûte presque

itänt-de nourrir une mouffette qu'un
renard, et bien quel'acquisition e: l'en-
tretien d'un renard nécessitent un dé-
boursé plus considérable, l'élevage des
gidsest’plus rénumérateur que celui

‘mouffettes ou d’autres animaux,
“dont : la fourrure est moins estimée.

L'élevage des renards est mainte-

néfit/nre industrie bien ‘établie. Cet

‘élevage, quoique principalement loca-

lisé sur l'Ile du Prince-Edouard, se

pratique à présent dans toutes les

provinces et jusque dans les états “du

nord-des États-Unis. Il existe mainte-
-nantune Association canadienne d'é-

Ieysyrs de renards argentés, dont le

ge.“principal. est à Summerside,

7PE,et les renards pur sang peu-
.vent être inscrits sur les régistres de

l'fndustrie animale à Ottawa. L'année
res une exposition. ‘de renards
argentés vivants a eu lieu à Montréal,

etl'on publie à New-York un magazine

Quitraite spécialement decette indus-

fe,et“des experts du service sanitaire
animaux s’occupent des maladies

particulidres. à la race vulpine. Onest

aujourd’hui bien renseigné su “Tes

.*besoins êt les hubitudes’du renard,et

l’on sait comment lu nourrir. aménager

. less.enclos, et administrerSe

“ag”
ne>l'élevage d'estPlus!i‘vera‘qe
érimentation: c’est une division

‘l'industrie animale.

La martre est le premier animal élevé

pour sa fourrure sur. ce ‘continent. En

1874, “Forest and Stream” a publié

des descriptions sur les “martreries”,.
industrie qui. déjà à cette époqueétait:

un succes. On est surpris de constater

qu'elle n'ait pas été plus développée:
iln'existe peut-être, pas 20 martreries
aujourd’hui au Canada. Quelques-unes

sont. cependant établies depuis assez

longtemps pour démontrer qu’il est|
possible’ d'élever des martres avec pro-
fit}.cette industrie serait donc une
source de revenus à quiconque possède
lesconhaïssances requises pour l’en-
deprendres elle ‘ne’ demande qu'un
capital..modeste comparativement a ce’
qu exige l'élevage des renards.

“Oh,negardepas.lcs rats musquésen
capuivits; mais -quelques personnes
pdssèdent ‘où afferment.‘ pour les éle-
Ver; des maraisou des étangs ‘et se ré-

- servent, le ‘privilège de les prendre aux
Il suffit de les protéger contre

leurs ennemis naturels et de leur four-

nir un peude. nourriture, ‘en cas’de, né-

Cessité, oùde cultiver des plantes aqua-

aliments.
nsdes mouffettes et des ratons
“léveurs peut se faire sans difficulté,

Hed.
*Le. mouton karakul. qui fournit la |;

idePerse”,peut s'élever facilement
Canada. Quelques spécimens ont

éténiingortés.de.Bokhara; on a réussi
à16s'eroiser avañtageusement"avecdeg’

leg

otésvolds, les Lincolns et lèsLs
ters.[Les karakulspur Sang ne peuvent
être.“importés qe très difficilement:
11 est facile de garder en captivité

sépropagentpag.On arrivera peut-être
àremélierA cette’défectuosité, et alors
3 sera possible d'ajouter ces sujets,
domme les renards, a la liste dès”ani-
niaux domestiqués.
La mode logique**d’élèver escasfûrs

“consisté d'les garder dans akde
‘A gibier; inultile ‘deles reténir”’en de

© petits‘ enclos. Les lapins sont’.“prolifi-

“ques et s'élèvent facilement, mais leur’

Pi panière générale, que les
tres ‘et les Karakuls sont

vit:

Uirecsordfait par
| unepoile‘Canädiériné
UNEPOULE.WYANDOTTE BLAN-

UNE ANNEE

(Notes des fermes ‘expétimientales.)
“Lady Dot’une poulette Wyandotte

blanche, anneau No. D. 3, à la station
lexpérimentale de Invermere, C. B. a.
complété une année de ponte le 31

octobre, produisant, pendant les 365]
jours précédents, 325 œufs. Cette
poule est née le 25 mars 1920 et elle a
commencé à pondre en octobre. Elle
a été mise dans un poutailler de ponte,
permanente et a été contrôlée au nid
à trappe à partir du ler novembre.
Voici la quantité d'œufs qu’elle a pon-
dus par mois pendant’ l'année:
Novembre 27
Décembre 27
Janvier 27
Février 27
Mars 29
Avril 25
Mai 27

Juin 29
Juillet 29
Août 31 ;
Septembre 30
Octobre 17

Total 325œufs,
Pendant lus quatre mois d'hiver

“Lady Dot” a produit 108 œufs, ce
qui est plus que ne font beaucoup de
poulettes pendant l'année. -Entre lc
ler août et le 17 octobre, jour où celle

a cessé de pondre, elle a pondu 78
œufs en 78 jours. Entre le 18 mai et le
17 octobre une période de 153 jours.
elle a pondu 150 œufs. ‘Lady Dot”
n’a pas cherché àà couver pendant l’an-
née, mais elle a commencé à muer le
11 octobre et-a cessd de pondre le 17.
Malheureusement, nous n'avons pas
contrôlé saFonte”au nid à träppe,avant
le fer! nôvembré” 1920, sans quoi le
‘chiffre de sa’ ‘production unnuelle £e-
rait encorË“plus ‘élevée. Elle est plu-
tôt de talllé petite pour là race mais
c'est Id poule la plus active du trou-

peau. ’
= “Lady Dot” provient d'une ba.ide |
de poules de la ferine expérinentale
qui ont-pendu en moyenne 197.
œufs dans leur année de poulette; elle
eëillé{résultät ‘de six années dgai
améliorant.
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Nouveau.Méchissement “des prix
du beurre et des oeufs sur le

marché local.

Beurre.—Les arrivages plus abon-
dants et la première apparition du
beurre. de la Nouvelle Zélande sur le
marché de.«Montréal -ont,eu pour, ré-
sultat d'ameñerune nouvelle baisse
de 2 cents parilivre. La demandelocdle
et peu active et les ventes ne porten

1 que ‘sur’ de. petifes quantités. On a
payé samegi. le beurre d'herbede pre-
mière qualité 34c à 35c la livre. et le

est arrivé pendaût la semaine finissant
le 14' janvier courant 2,215 colis, une
augmentation de 632 ‘colis compara-
tivement à la semaine”‘correspondante

portà la semaine précédente. Du ler
mai1921au 14janvier 1922, on-a reçu
à Monréal 40,256 coli"de plus que
pendant la période.correspondante en

1920-2).

Fromage.—La -demande d’expor: +
tation, a Ge. assez, bonne, la semaine
dérnière, ‘mais les’ prix ‘offerts restent
endessous:de.Lic lalivre et les cendi-

tions"dumb
voie aamélioration -sous ce rapport.

finissant le 14 janvier courant ont été
de. 1,231 boltes,iA uma|
e 404 it £ en regard de la sernäine-
*5 te dude a3aibottes, Coma)
tivementà la semaine correspondante,
an dernier. Du, ler m 1921 au .l4

Janvier 11922,les ‘arrivages Ont:dépassé
‘dé 118,804 boîtes ceux "de 1a*périôde
cérrespondante de 1920-21,;Pc 0

l'Oeûts.—Le marchédès Elie:conti:
nue de fléchir par suite delaproduction
et des’ arrivages plusàabondants. La
baisse a été de 15c par douzaine pour
les œufs"frtils pondus lag¥maine der.
piège, et,de“éc/pout-lex Œufs d'entre:
‘pots, LL'Étipértation des œufs chinois;
dontla vente serade 32c la.douzaine
à Toronto est ‘une autre cause du
échissement .du marché et des.
po (té uetjôris".de “prix ‘doticibiées.|
Les prix"a gontles suivantsen

ts.Be

Seiteés
leufs choisis en entrepôts, 40c à 42c; cuPS.

sdb se   
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de la Férmie;

beurre d’étable 30c à 31c la livre.ALI

l'an dernier et de 1,377 colis par. rap- ;

Fchtne paraissent pas en |’

Les drrivages pendant là‘semaine|’
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Les arrivages de: beurre, hier. ont
été de 137 colis, cothparativement. a
215 colis, le méme jour la semaine
dernitre et 4-194 'colis le jour corres-
pondant l'an dernier.

I! est arrivé 332 boites de fromage;
il en était arrivé 432 boites, le mer-

icredi précédent el 30 boîtes, le jour
correspondant en 1921.

Les arrivages d'œufs se sont établis,
hier, à 850 caisses en comparaison de
859 caisses le même jour la semaine
dernière et de 369 caisses le jour cor-
respondant l'année dernière. Les prix

de gros ont baissé d'un sou la douzaîne.
Ils s'établissent comme suit: Stricte-
ment frais, 55 sous la douzaine; autres
qualités,- de 40 à 45 sous; beurre pas-
teurisé, 37 sous la livre: beurre de pre-
mier choix, 37 sous; beurre de second
choix, 35 sous. En bloc d'une livre: pas-
teurisé, 38 sous; premier choix, 38

| sous; ‘de choix, 36 sous. Fromages: fort
26 sous; doux, 20 sous; Oka, 38 sous.

FARINE, SUCRE, ETC.

Les prix du gros de la farine sont- les
suivants, à Montréal: 1ère qualité, le
‘baril, 87.30; 2e qualité, le baril, $7.00
forte à boulanger. le baril, $6.80.

Les jambons de 8 à12 livres font 25

de 23 à 24 sous, le jambon a déjeuner|

(bacon) fait de 26 à 28 squs.
Très peu d'arrivages de pommes de

terre.
Les pommes de. terre blariches du

Québet se vendent dctucliement $1.25
le sac'de 80 livres, et $1::50 Tapoche de,
90 livres. Prises au magasin, il y a une

diminutioncde cing, sous lg sac. ‘Onoffre.
des pommesdeterrerôugésdel'Iledu
Prince-Edotiard”à SL:50;Je’'sdq de 90.
livres et des”pommes“de,‘terre blanches
de la méme province a $1.75. 3

Ile Vaid met

OEUFS ET BEURRE 
Oeufs’ nüuvéllefnent: Fondus; évc.
Oeufs d'entrepôt: 40c.à°50t. f
Beurre de crémerie, 42c-à45è la livie.
Beurre de ferme.Secla livre.

A

r
E

VOLAILLES‘ .

Dindes: 50c là livre. ;
Oies:-'30c'la livre. Le '

| Poulets du’ printemps, 35¢ la livre.
Poules, 30c la livre.

. Canards. 40c la
| Lapin, 20c la livre.
“ Lièvre, 40c le couple.

Pigeons, 30c le couple.
Cochons d’Indc, $2.50 le couple.

livre.

LEGUMES ET FRUITS

$1.40 le sac de .80 livres.
Oignons: espagnols, $6.00 la’ *‘crate’

-de 125 livres. Petites *‘crates’’; "82.35,
Ail italien, 20c'à 25c la livre. ©
Oignons rouges, $4.50 la tpoche.
Betteraves, $1.25 la poche.
Carottes, $1.25 la poche“
Pdriais, $1.25 la poche. *

“crate” ;
Choux, $4 le baril. ve

la poche.
Poireaux, $2 la douzaine:de paquets.

$5.50.
Citrons Californie, 300", $6.50.
Poires d'hiver. $4.50 à $5 la"Bolte.
Raisin Emperor . rouge, $7 le baril;

vert, No 1 $10 le baril.
Pamplemousses, $5.50 la boite.
Pommes, Baldwin, No. 1, $8; Gol:

den Russett, No. 1 $8:-No. 2,‘$7.50;
Spy, No:1.$10à $11; No. 3, $7;‘Mann,
To" ] $8.50; No 2, $7.50; Molntosh,
$4 1bolts: Jonathan, $3.75 la Bofte.

Atocas, $1.25 le gallon; $25 le’baril.

VIANDES

Rôtidexpôresffais; Ài livre|bo.
Lard gras, la livre?tac. |.
Lard. lé, Ja livre,; 23c. i

Jam on,Talivre 3
! . Saucisse. la’ livre , 28¢.

Baconen‘tranches, la livre
Sirloin roast, 40c. :

JAE H, Steak, 35c à 40c. À
Chtolettesde veau de illa livre,

—

fl ee

à 50.

3sc, :
| M uton,quartier détrière 20c la li-
we: REAR ‘42c la livre.

Fesse de veau, 32"à 35€|
Queue de bœuf, la livre, Lfe

uf salé, poitrine, la IVE1
croufles 28c. |
“Redes de bœuf, 28c. & Les

ognons de bœuf, lai livres 2Bc.
Filet de bœuf, la livre, 7003!
Rognons d’agneau, $1.20 1240!
Cervellesde-veau, ‘15c -chaËlane.
Cérvelles d'agneau, ‘Se la
Langues salées, la“fire,

Amourettes, 30c laf
Filet=de:pote,1asx

15c;

 

Têtes,de. veaux.I8cfla Hiÿre,:
1nttjvre. . uv 4     Ng,
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OEUFS, nieET FROMAGE
CHE A PONDU 325 OEUFS EN). ’ )

sous la livre et les autres plus lourds :

pour la semeïce
a Cap RougePommes de terre de Québec, $1.25 à

- -* nécessaire 'pèur un Ââcre de blé-d’Inde

 Céleri de Californie, $10.50 a $11 la

..Navets de Sainte-Foy, Québec,$1.25

Oranges Navel, Sunkist, $7; Floride, |

Shane.|[=
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sUcCËs PROBANTS

Québec.—M. Georges Maheux,
Véptomplogisteprovincial, en présen-
tant SQN,rapport . annuel ap ministre
de l’agriculture, l'hon,, M: H. ‘Caron,
fait ressortirJ'importarcé grdndissan-
teque,prend.gon service au cours. des

Atrayaux, exécutés durant l'année 11920-
1921.

Le: public agricole, dit M. Ma-
heux, ‘apprécie de plus ‘en plus les
avantages que votre ministère lui
offre sous ‘toutes les formes. On com-
prend, chez la majorité des cultiva-
teurs, l'importance d’une question
comme cellede la protection des plan-
tes. Des quatre coins de la province,
au cours de la belle saison, on réclame
nos servicés, el nous nous efforcons,
avec le concours ‘des agronomes et des

multiples demandes qui nous sont

nous. donne notre service de propa-
gande, ‘s’est äécentué encore davanta-
ge avec. l'organisation de champs de
démonstrations encore plus nombreux
que l'année précédente. Nous avons
dû affecter ‘ les services “d'un inspec-
teur ala‘surveillance de ces champs ou
les, arrosages ala bouillie bordelaise
‘empoisonnée se pratiquent régulière-
ment. Notrecollaborateura été à même.
de faire rendre a ceschampsle maxi-

mum de tons résultats et sa présence
chez des centaines de cultivateurs a
été pour eux une. occasion excellente

j de. se.enseigner sur divers parasites,
insèctes “ou ‘ éryptôgames, qu’ils n’a-
vaient pas. jusque-là songé à com-
battre.

Maladies végétales

| Du reste l’année qui vierit de s’é-
couler a été excessivement propice
au développement de nombreuses ma-

ladies végétales el fit ressortir avec une

indiscutable évidence la valeur des

traitements préconisés par toute la pro-
vince au cours de nos démonstrations.
Les’ résultats de la désinfection des
‘céréales, avéine surtout, montrent un:
‘rendement :de -20 ‘p.- 100 plus élevé
que le rendërnent général des champs
‘non“traités: Dans nos champs de pom-
mes de-terre; au nombre de -160, dé-

moyenne ‘est de 160 minots à l’âcre|
Ppodr-lés-champs'traités et‘de 68 minots|
-pourlés chanñÿps auxquels on n°’appliqua

‘que det'insepticides: Ces résultats’ dé-

protéger lès

 

divers instituteurs. de répondre aux;

adressées. Le surcroit de besogne que

. duction ffaite des tubercules défectueux!
“t-Uou” trop ‘pétits -pour le commerce: la

Aron nyo  

am user -n

2dat ps Legs on

isésplantes |
Ai , |

“unitôrmes. ‘deb tubercules plus sains eu
de conservation supérieure.

Une lutte sérieuse

- Après les- Pertes sérieuses ‘essuyées

à l'automne ‘par- les producteurs de
pommes de terre qui n'emploient pas
la bouillie bordelaise, l'occasion nous
a paru{excellente pour entreprendre,
au printentps de: 1921. uid‘campagnéy,
toute spéciale touchant le‘contrôle: des.
maladies’ par le traitement:desSemen,
ces. A cette fin le directeur no
mes a bien voulu nous pr&cnne.
cours des agronomes de distiiot.Par
toutela province, ce fut en avril et en
mai une série ininterrompue de con-
féfences et de démonstrations sur les
traitements des semences (pommes de
terre et céréales); on a traité près de
6,000 m'nots de'graïn et 2,000 mi .ois
de pommes de terre.

Les temences pures-

Le mouvement en faveur des se-
mences pures et enreg strées est cn
excellente voie dans notre provin-
ce. Les services de l’aorticulture et
de la grande culture se sont préoc-
cupés de faire prend:e au Québec

le rang qui lui aprar ient dans cette

féconde initiative. Nous y sommes
particulièrement intéressés, puisque
nous avions eu à organiser ct à mener

à bien l'inspection des champs de
pommes de terre don les propriétaires
desiraient s'intéresse: à cette pro luc-

tion. T

 
Les pépintéristes

L'industr:e pépiniériste semble pro-
gresser Ce suis la guerre. L'essainage

des pet'ts centres producteurs d'ar-
bres fruitiers dans tous les district de la
province, compor.e en dépit de ses
faiblesses iinerentes, des avantages
indéniables. C’est le moyen par ex-
celience de multiplier les vergers,
puisque les cultivateurs ont à leur

portée des pépiniéristes qu’ils connais-
sent bien et avec lesquels il est facile
d'entrer en relations d’affaires. Notre
industrie fruitière a pris naissance et
s’est développée de cette façon, ct
nous croyons qu'il faut encourager

[tous ceux quise livrent _consciencieu-
sement a l'élevage des jeunes sujets.

Au cours de nos inspections, nous avons
constaté que les arbres sont bien 'soi-

gnés. Pas un seul pépiniériste ne s’est
vu :refuser son certificat d'inspection.
‘Dans nos vergers le chancre conti-

nue ses ravages. C’est la maladie la plus montrent clairement-.que la lutte
{contre ‘les “maladies: est une affaire
‘payante. Partout des applications de;
bétillie:: bordelaise empoissonée ont

‘| rapporté de/plus fôrts rendement, des
‘Pomriics dé terre plus grosses et plus
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Importance dela bonne semence
de blé-d’Inde. D’après desnotes soi-
grieuses,  ténues. pendant un ‘grand
nombre :d'añnées à la. station expé:
rimentale dé Cap ‘Rouge, la, semence

‘d’ensilage ne représente. que 39%du
coût total de la culture de ce:blé-d’In-
de. Si l’on se sert de 'mauvaise semen-
ce; onperd tion seulement le prix que

cette-mauvaïse semence a. coûté, ‘mais

aussi une certaine proportion du reste

des autres frais, c'est-à-dire ‘97%-
Il ‘ne faut pas songer-a resemer. car
dans les districts du nord:le blé-dInde
n'a pas trop de tousles jours de la
saison pour arriver à l’état de maturité
nécessaire pour faire du bon ensilage.
En voilà assez pour’ démontrer l’im-
portance de la bonne semence du blé

d'Inde.
Qui doit cultiver-1a semence.—

La bonne semence doit.provenir d’une
bonne souctie. 1! faut qu’elle ait une
forte. vitalitéet “qu‘elle soit. bien adap-
tée à la localité où elle doit être culti-
vée. Nous savons que l’on «peut sou-

| vent trouver chez les grainetiers du
blé d@’Inde.qui’ remplit: ces trois condi-
tions, ‘mais ten'est pas assez. On de-
vrait’ pouvoit toüjours.le trouver.-Sans
fe. les marchands s'efforcent- tou-
jours de se procurer l’article désiré,
mais il est ‘évident que ces ‘efforts ne
Süffisent pastoujours.‘On"devrait pren-
dre les moyens de se procurer’ dela
bonne,semence tous$. les,ans;, il semble
‘que le môyen lePIus Toque. pour le
cultivateur lui-même le blé-d'Inde

dont. ilza.besoin,xi... :
- Commentcultiver lasemence.—

‘Les’ variétés:de Blè-d'Inde qui mûris-
sent.Jeur ‘grain, tous; les ans dans les
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Les son

parties qunord:gu.eine:produi- |.

el blanc.en.actes|lalivre:

reste par’les conditions climatériques.
Plusieurs pomiculteurs négligent.. les:
arrosages et cela favorise la multipli-

| cation du mal. Nous nous préoccupons
; d'amener les intéressés. à traiter corr:-
| me il convient leurs verses.

sent pas une quantité suffisante de
fourrage pour qu’elles puissent être
recommandées pour la production de
l’ensilage, tandis que celles qui, pro-

duisent suffisamment de fourrage ne
mûrissent leur grain qu'en cercaines
saisons exceptionnelles. À Cap Rougc
nous semons le blé-d’Inde dans des
pots de quatre pouces, à raison de
trois grains par pot, et ces pots sont
placés en couche chaude dans la der-

nière semaine d'avril. Il ne faut pas que

la température soit trop élevée, sinon
les plants:fileraient. Lorsquetout dan-
ger de gelée est passé vers le commen-
cement de juin, on nfet trois plants

ensemble dans Ye champ aux intersec-
tions de cârrés de ‘trois pieds, -
Résultats obtenus’ à ‘Cap Rouge.

—Depuis cinq ans nbus’ cultivons du
blé-d'"Inde Longfellow pour la semen-
ce à ‘la station expérimentale de Cap
Rouge et nous avons obtenu les meil-
leurs résultats: ce blé-d' Inde a mri
sur le champ toutes les saisons. En
1919, 1920 et 1921 nous avons pris
1,146 pots, dans chacun desquels trois
grains ont été semés, et 3.123 plants
ont vécu pour produire de la semence,
c’est là une perte de moins de 10%.
La production moyenne a été de 3.573
livres. soit un peu plus de 64 boisscaux

de maïs sec par âcre.

Etendue nécessaire pour lacou
che chaude.—A la station ‘de Cap
Rouge, la production moyenne de blé-
d'Inde d’ensilage par Acre, pendant
un certain nombre d’années, est d’en:
viron 8.5 tonnes. I! faut environ un
demi-boisseauou 28 livres de semence
par âcre, ou encore 329livres de semen:
ce pour produire 100 ‘tonnes. Chaque
pied carré‘d’espace dans la couche chau-
‘de a produit 6.71 livres de blé-d'Inde
sec. il faudrait donc à peu près 49
pieds“ carrés, ‘bu--une couche chaudc|

pour- produire la semence nécessaire
pour 100 tonnes d’ensilage. ’

‘ Le: Tégisseur,
Station expérimentale de Cap Rouge,
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Laprovisionde
glace. sflà’ferme

Unjour de l’été dernier, jesvencon-

ter sa crème à14" fabrique. On venait
de Jui remetire son .chèque pour le

mois:de Juillet, et il me‘ montra’ l’égat
de comple ‘que Ja’ compagnie.’uiavait
remis avecle chèquejpour le-même mois.

‘tosis 47:cents venäat de ‘erètméKdo!près
‘mière qualité,et,224 livres. dé:grasde
‘beurre, à 37'cents, venaniige créme’ dei;

/ deuxièmequallt&Jelai demandai com-

J} avail fourni’s2 dives degrasdéeur!

1 pignons pour créer un colirant d'air

qui chassera :l'air- dès -qu’il€ rdssern-

ble sous lé toit. ‘Adressez-VVous à Ta

ferme expérimentale éentrile ou à Ju

station expérimentale’ 1d pfüs proche
udière, queoùr--avoir desPlans ‘de!

bon”“vousfofirnira’‘gratilitemant.
‘Cayime Ih‘glace’vieptsquent en con-

tact irect avec les denrées alimentaires

et les boissons, il est important que

l'on se la procure aussi propre que pos-
A4 ag gta

a
,

kible. 11ne faut jamais Ta prendre dans

des cours d'eau ou dans des miarais

quis écoivent, le ‘drainage des maisons

oudubbauiment1LesPermés de mala-
dicfqui restenyfdorménts dans la glace

‘pgoyent devénir - très, "actifs lorsqu'ils

  

 
ment.lilies, faisait"qu'il avaitcu tant,

fda:‘éréme ‘gure; il me répondit qu’il

puits ne suffisait pas pour conserver sa:

mandai-je, ne conscrvez-vous pas de

glace ?-Oh,dit-il, c'est trop de trouble.
Il suffisait de jeter un coup d'œil

sur le compte de cet homme pour voir

qu'il avait perdu $22.40 faute de glace.|

ée dans la laiterie; elle est aussi essen-

teur où celle permet de conserver à
l'état frais pendant plusieurs jours,

les viandes, le beurre et les autres den-
rées périssables.

Voici une bonne règle pour savoir

la quantité de glace à conserver:—Le

cultivateur Gui fournit du lait à lu

ville‘ doit mettre en réserve deux Lon-'
nes de glace par vache, S'il fournit de

la crème, une tonne par vache suffit.
Il fait en plus quatre tonnes pour la

maisen.
Pour conserver de la glace, il faut

mettre sous le tas de glace une couche
d’un pied d'épaisseur. de bran de scie,

un pied de large chaque côté et deux

crème fraîche, spécialement du sam:|
di au lundi. Pourquoi, alors, lui de-.

La glaçe-n'est pas seulement employ-:

tielle à la maison, dans un réfrigéra-!

s'intrôduisent dans la nourriture de

l'homme. + re

La meilleure glace est'là‘glace saine, .

n'avait pas de glace et que l’eaudu, claire, sans neige. rentre avantqu'elle

ait commencé à fondre.

La glace ne coûte rien. Sa récolte

n'exige quepeu*de ‘travail. Pourquoi

donc ne pas s'en servir sur ‘toutes les

| fermes où elle permet d ‘éviter 1une per-

te d'argent, sans compter les services

qu'elle rend: au ménage:

M. D. MacCharles,

Station expérimentale de Len-
Qué.noxville,
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VIGUEUR
LE 8 JANVIER#1922

un bon système de tasser de la neige
entre ies blocs de glac:. Ceci empêche

par-dessus. Si le temps est froid, c’est . ; 00
. ’ 3. J, ii

Trains pour Montréal

grave et la plus-répandue, facilitée du.

n’ayant pas tout à fait:6* pieds‘par 9,CS

l'air de faire fondre la glace.

un hangar

ment quelconque,

fair: pourr:r les sols et les murs.
En construisant:

ques pouces de gravier sous la glace,

avec un conduit emporté pour l’eau.

ICH

Gonîlements
après les repas
1 Si vous avez desgonflements
aprèslesrepas, un mauvais goût
dans la bouche, lalängue chargée,
‘dela flatulence après avoir man-
gé, et si vous n’avez pas d’appétit,

prenez du Siropdeej MereSeigel.11
nettoiera: votre. langue, vous fe.
donnera de Pappélit et ravivera
votre goût pourles aliments, tout
en vous aidant à les digérer com-
plètement et avec facilité.

En vente en bouteilles de 50c.:

I

$1.00 dans les pharmacies. 0
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ELIXIRTONIDUE
‘ouDRMONTIER

Le meilleur dep toniques au monde.

    
Trois-Rivières, Qué.

 

 

LePublic.
L attend votre
-lui transmettre,

jours vous:faire écouter.

Quand il cetdiins un train
"ait pent-être sé Jaire partriinou

on wagon4 qu'ils ne
ven s ne peuvent ve

“Tn vendeur peut couvrir dix
lai”, écrit la Banking ice

Un
canadiens

Nous ne naens aucun EETengu
*

tance. Al pause1eTo ehanencaitiéay
Distance ? commerce ot vous

. fin, ak a an Lyd 
an sarynart

La glace peut être conservée dans

de bois ou dans un bâti-
mais il vaut mieux

avoir ure glacière spécialement cons-

truite pour cela,‘car l’humidit: peut

deux choses sont

essentielles: 1: draina € et la ventila-
tion. À moins que le sol ne soit sablon-

neux, il est nécessaiée de mettre quel-

On laissera des . ouver tures dans les:

  

1

En vented laPHARMACIENORMAND

Combien de temps:‘votre Joyagour deb

‘Un marchand estime que ses vendeurs perdent 467

hanquiernous,dit que chaque
on do dotiars. or

phono & e Distance et faites
PhoneLongsDistanoniserez-vous

votre com:
drez d'excellents résultats. Notre gérant vous ..
donnera son concours lo plus empressé. '

HBBELLSEERA--OOMRANT. . pd.

2.50 a. m. Tous les jours
5.40 a. m. Jours de’semairie.

11.50 a. m. Jours de semaine.

3.35 p. m.touslesjours.
6.15 p.m. dimanche seulement.

6.50 p. m. jours de semaine.  Trains pour Québec

3.40 a. m. Tous les jours.
7.10-a. msJours de.semaine,

111.55 a.m.Tousles jours; .
i 1.08'p. m.Jours de semaine.
|" 6.05 p. m. dimancheseulentent.

! . 7,50 p:m.Joursdesemaine,
or 0

| Trains pour. Shawinigan et
4 BSLYGrande

| 6:45am:FOUTSde: serine,
je8.15 a. m.Dimanche seülergent.

12:00miidii Touslesjours:|.
| 1.20'p. in.jours desemaine:

7.55 p. m. tousles jours. k

10.00 a. m. Jours de semaine.
4.20 p. m. jours de semaine.

| représentées à mon bureau. Bil
lets de chemin de fer,
depulls
recte, cablôgrammes, etc.

D. Chenevert,

Agent, 178 rue Notre:Dame,

+
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   “Seérvez-uolsdn’
xBellpor ahs 5urvendre”

Lome ee

vous Écoute
essage. .Le:téléphone. estJaspour, 1
et par le téléphone, vous-pouvezi

  

taipourRe; Sates.,
u'ilxdéchetEr Whe -
6phoneasspate pou:

dodot:reise )
sront réellement que156 %, deleurtom
ndreque pendant que,l'acheteurue

les en une journée et rester chbz
Corporation Limited,Toronto.

SortesukhoneAAR
tions le même jour ouressuivant, ‘

d'affaire

re

qui n'ait pas,“retiré depriea
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“au

Cogs sl—robl4“au.

Trains ‘pour Grandes: Piles.

Toutes les lignes ocsanfques scot

réservé
,ligne de télégraphedi-

‘

‘Trois-Rivières.
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gentils. même et surtout quand vous

vous plaignez qu’ilsvous fatiguent,

ne peut plus les supporter.
Leurs éclats de rire l'énerve, leurs
tu dans les escaliers Je cris-

 

   
 

 

désagréable, si on les fait réchauffer.
Voici un procédé qui leur enlèverce
goût, tout en n’altérant pas leur qua-
fité. 1! suffit de les plonger pendant
dix minutes dans l’eau froide et dèes

pe, leursquerellesierendent fou. Même| passer ensuite dans le jus bouillant‘du-
lorsqu'ils toussottent un peu il vaut rant quelques instants. ‘
mieux les mettre dehors, les laisser ; oo
piaffer dans la neige et bondir en li-
berté pour pouvoir plus facilement ; sa
leur diretquand‘il rentrent, ténez-vous . ca 4.
tranquilles votre père est malade. Aves protecteur Sans projecteur” Ÿ
Quand vous aurez passé huit jours

à ce régime, vous serez désespérée:
si vous êtes douce; enragée si vous avez
.des‘tendances A la révolte et comme
la nécessité rend-rdiplomate et que la|.
finesse, d’ailleurs, vous a été donnée
pour remplacer la force, vous cherche-
rez quelque bonne raison pour renvoyer
monsieur à ses affaires ct vous inipase-
rez silence à votre cœur qui tentera de
vous ingpirer la cruinte des rechutes.
A toutes vos bonnes amies qui s’in-

formeront d'où vous venez et com-

 

 

Revere Hi5 Mon Maria la Grippe yW

 
  A mon ami G. L.

Je voudrais pouvoir rendre, chdie
SCalme et solitaire, il repose douce-: Madame, votre ton désespéré en cons-
ment. Par instants, la brise légère el-ltatant cette catastrophe.
fleure son grand manteau et l'ondule
en des traits charmants. À travers les
sombres épinettes, sentinelles en garde,
se réfléchissent les étoiles. Au loin les

|clarines des troupeaux viennent jus-

que dans ce coin isolé faire entendre
leurs voix au son argentin. Aucun cri
d'oiseau ne trouble le silence des bois;
la nappe claire et pôlic s'étend majes-
tueusement, guidée par les cierges du
bon Dieu, qui tressaillent dans la nuit.
Les petits lièvres dansleur terrier dor-
ment à la fraîcheur; sous la ramée,les
oiseaux sommeillent paresseusement.

C'est près de cet élément si doux, si
caressant à la barque, que j'aimais rê-

ver, penser au foyer paternel, aux amis

Pour vous, avoir la grippe, rentre —7
dans la catégorie des petits - ennuis;

c'est un incident banal de votre vie,
qui vous vaut quelques jours de réclu-
sion uu milieu ‘de beaucoup d'autrès
el que votre seigneur et Maître re-

marque à peineentre -ses heures a
bureau et celles, que sous prétexte d
cultiver les bonnes relations, il donne.
au club ou au plaisir.
D a même un air un peu méprisant

pour constater qu'il y a d'innombra-
bles malaises qui vous forcent i gar-
der la chambre; ce qui fait qu'il songe
mioins à vous plaindre qu’à sc trouver
misérable de devenir ainsi garde-mala-
de par nécessité, plutôt que par voca-

   

 

OIGNONS
aoulagés p

REDUCTEUR D'OIGNONS
(Bunion Redoeer) du

VOUS QUI PASSEZ...    

  FIN D'ANNÉE

A Mecco.

 

   

 

Fous qui pleurez, venez à ce Dieu car Il pleure.
Vous qui souffrez, venez à Lui car Il guérit.

 

“Vous qui tremblez, venez
“Vous qui passez, venez à Lui car Il demeure..….

à Lui car Tl sourit.
134

Unpeu lasse de ma journée de labeur, je m'étais arrêtée à la chapelle
de "Marie Réparatrice. C'éétait la veille du premier vendredi du mois, el
toute la nuit il devait y avoir exposition du Saint-Sacrement.

Ls Dans la petite nef silencieuse, quelques femmes priaient, el dansla paix
-decelte heure, je me rappelaicet autre jeudi, celui de la Cène: où Jésus avait
rib ses disciples privilégiés de veiller une heure avec Lui,

De nos jours, cet appel, le Dieu del’FEuchariatie l’adresse à desmilliers
de chrétiens et de chrétiennes: “Vous que j'ai rachetés el pour qui je me
suis fait Prisonnier d'amour, ne pourriez-vous pas veiller une heure avec

. moi?

Ce soir, le dernier de l'année, mon
cœur est plein de désirs irréalisables. ..

Tout à l'heure, comme je ne pouvais
lire ou broder attentivement, je suis
sortie! Je marchais lentement, sans
savoir où j'allais, au hasard!
Au détour de la rue, je croisai une

jeune femme, pâle et très pauvrement

vêtue. Je la regardai passer, inquiète. .
Un peu plus loin, j'aperçus un petit

garçon de 7 ou 8 ans, près d’un maga-

sin, le front appuyé sur la vitre, ses

petites mains étendues comme pour

saisir les beaux bonbons qui s'offraient

et confrères. Mon rêve semblait se per-
dre au milieu de quelques écharpes
blanches flottant dans l’espace, près
des étoiles, dans l'ihfini des cieux. A-
lors m’apparaissait toute la majesté de
cette solitude, notre néant et la beauté
de la création. La nature vierge, éia-
lée là devant mes yeux attestait la

Calme et’ solitaire, il repose douce

il se colorera de teintes ravissantes

perdu dans les forêts, près des monta

gnes embrunies.

tion.

Mais la grippe, égalitaire de démo-
crate, met parfois sa griffe sur ce pré-
cieux personnage et la voilà transfor-
mée en tyran, en bourreau.

Vous devez faire provision plus
qu'ordinaire de patience; clacun sait

haute sagesse et fa bonté de Diet.

ment. La nuit lui donne un cachet de

grandeur mystique, maisà l'aube, quand

ce sera toujours le même Lac des Îles,

qu’un homme à soigner dans une mai-
son vaut des milliers de jours d’indul-
gences; si vous en profitiez pour faire
un peu de purgatoire.

D'abord, il prend un air de victime,
c'est si douillet un homme, il n’y iu ja-
mais eu de martyrs avantlui, qui ont
enduré de tels supplices et sa mauvaise
humeur suit toutes les variations de la

ment il se fait qu’elles ne vous aient
pas vue depuis si'lougtemps vous di-
rez, avec quelle richesse d’intonation
et quelles inflections savantes; mon
mari a eu la grippe!!!

 

Conseils à la ménagère
Manière de faire revenir du lait

qui tourne et caille au moment de

l’ébullition.-—Ajouter un petit mor-
ceau de cristaux de soude (soda à
pâte) de la grosseur d’un pois et tour-
ner avec une” cuiller de bois, jusqu’à

DLScholl
Cet article a une forme eon-

cave particulière fait d’une telle
manière afin qu’il s’adapte net-
tement sur la Jjointure et évite
ls pression et la friction empê-
chant alnsl la déformité do la
chaussure,

Il est bien supérieur aux en-
clens modèles de protecteurs en
culr ou en feutre, attendu qu'il
est fait de cnoutchoug antisep-
tique et porté dirzcteiment sur
l'oignon à l'intérdour des bae JA
exclut l’air, forme et retient une
poche humide qui tient !a. Join-
ture molle et flexible enlevant
Vieritation et inflammationainsi
que la peau dure ou Ia callosité
ae formant aur l'oignon.

Fait en trols grandeurs pour le
pled droit ot le pied gauche: Prix
160. claque ou $1.60 la paîra.

Vendu par tous les -
BONS MARCHANDS DB

   
      

  
  
  
  
  
        

 

     
  
  
  
  
  

    
Lenoil.        

     

  
  
    
  

 

. à ses regards. J'entrai, j'achetai 21bs.
de ces bonbons, 3 boites de chocolats,
et je sortis, le cœur un peu moins lourd
..mais. ..le petit garçon n’était-plus

CHAUSSURES
La brochure “Traitement et

soins des pieds” du D'>Suholl eat
envoyée gratuitement sur de-
panda,

température sans jamais revenir au
beau‘fixe .

11 s’opposcra formellement à

ce que le lait soit redevenu à son état
liquide. I! peut être alors consommé
avec dulait ordinaire. Le même pro-
cédé peut s'appliquer également pour

—e

   
Une heure avec Celui à qui nous sommes rederables de tout; vie, santé,

biens, ele.

ce

Un heure que nous n’oscrions refuser à un ami dont l’appui qu’on fasse venir le médecir veut-être

 

blanchés, béchamell TDRoariament12 7" Aà! : pe a-t-il ensui i ’ s si ä s, béchamelle ou partemen
nous est précieux. Une heure que nous perdons volontiers en papotage, fal... IL NEIGE ie permet il crsuitede dire qu'on lesoavces blanches ‘ 112 Adelaide Bt. Fast, Toronto,Ont.
authé, au théâtre, auclub, Une heure cependant, si précieuse enfloraison Je continuai ma route, je me sentais € soigne à tâtons. Les médicaments qui Paris, l.ondon, Stockholm,

de grâces.
New-York, Chicago. (Manière de faire réchauffer les

viandes rôties.—Toutes les vian-
des rôties contractent un goût assez

devront n’avoir rien de trop pénible,
seront surtout choisis parmi ceux que

vous n’avez pas à la maison, aux*heu-

res surtout où l’on -peut difficilement

avoir accès aux pharmacies, le diman-
che ou la nuit par exemple,

11 refusera de se tenir chaudement
couvert en prétextant qu'il étouffe ct
se plaindra ensuite que la fournaise se
meurt; quand, sur ses instances, on
aura diminué le feu.
De toutes les gâteries, que vous pré-

parez vous-mêmes, de crainte qu'on
les manque, aucune ne sera assez
assaisonnée, assez sucrée, assez cuite’
les fruits seront trop äigres, les tisa-"

lasse. .

trouvai
.je revins à la maison, que je Il neige! il neige!... En regardant

silencieuse. .. tomber ces flocons moelleux je rêve.. ..
je rêve à ces neiges passées; neige de
mon enfance avec leurs plaisirs bruy-
ants leur gaieté franche. Que de forts
construits et détruits, que de bons
hommes, qu’un premier rayon chaud
de soleil faisait s’évanouir! Que de
parties de toutes sortes, ces intermina-
bles parties où les plus braves de-
vaient retraiter devant les mains
bleuies, les pieds raidis; ç'occupe-t-on
du bien être physique quand il fait si
bon vivre, et que’ les yeux ravis ne

peuvent jouir assez de toute cette

INO.

Nous ne saurions manquer de nouss rendre au jour de réception de nos
amies, de peur de les froisser; le divin Prisonnier de l’Hostie, pour mieux
accommoder ses enfonts, n’a pas fixé de jour ni d'heure de réception; Il
attend tous les jours, depuis des siècles, et Il nous convie à toute heure.

Sans bruit, j'entre au salon, d'où
j'aperçois une pâle clarté. ..l’abat-jour
dans un coin, éclaire faiblement la
pièce. Dans un vase, des chrysanthèmes
et des roses se fanent lentement!.

 
re

ee

> Les Conserves “VICTORIA” °
assurent satisfaction et economie

La réputation des Conserves VICTORIA est établie'dé-
rès de quarante ans. Si vous n'avez pas encore essayé
nserves de .qualité, faites-le aujourd'hui-même, vous en

A la chapelle de Marie Réparatrice, où le Saint-Sacrement est exposé
Jjournellement, Il attend, le coeur rempli d'amour ct de grâces. “Venez,
dit-il, à ceux qui passent, Jesuis l’Ami désintéressé el toujoursfidèle, le seul
qui ne délaisse et ne rebute jamais. Venez me dire vos peines, me montrer

plaies de voire coeur, ct dans le mien, déverser votre douleur. Venez, Je
suis le Père des mes pures, le Maître compatissant des âmes repentantes.
Quandtout vous abondohne, même ceux que vous aimez et qui rendaient vos
joies si Belles,€et vos peines moins amères, venez à Moi, Je suis là... . Je

Dansle petit lit blanc de la chambre
-voisine, un enfant sommeille! Une pe-
tite fille, orpheline-de sa maman de-
puis un an! Quel triste soir, celui où
elle est venue nous tendre les bras!!!

. puis
Je dépose mes paquets au pied. du

lit, mais est-ce bien nécessaire ? Il y a

 

; t-ce Y a|blancheur, de toute cette clarté?! nes trop amères. po satisfaits. Le

vous altends. déjà là de jolies choses: un gros chien C'est en disant un joyeur: “A demain” gi vous ui, tenez compagnie, il se Petits Pols, Pommes, ; hai
+ oir qui semble veiller Madeleine et ès d Ta Al : pagnie, saatFreuretTE de GIVRE n : ; qu’on se décidait à revenir auprès du gardera bien de vous adresser là paro- Tomates, Pêches, \o fed

vs #11 : Fernande, les deux poupées qui repo-| feu. *Oh! la belle, confiance, lés bon- le, il fera semblantde dormir, ou bien Blé d’Inde, Poires, SRE
Basues vposis 00 Cw sents dans le petit lit de cuivre. Lel peurs faciles, jevous souris, je. vous ’ oes ta

 

Féves en gousse,s'absorbera dans un journal et si vous
Saumons.avez le malheurde rire vous lui“ don-

nerez mal à la tête. Mais.st x sus sor-

Fraises;
Frambolies.abLubureau, les chaises, les blocs, le livre.

de contes ‘‘les cent métiers de Bécas-
sine, etc. La sacoche de velqurs rose

revois dans la neige qui tombe légère
et gracieuse. :

Et puis, cette belle. neige de quinze
pores À Eee ‘Demandez-les à votre fournisseur aa

. ; ez cinq minutes, il se plaindra de, sa

IN ï ’ qui contient des gros sous. -. toutcela! ans, avec le vague. d’une âme qui s'é-\ solitude, -il pestera contre les femmes LAPORTE, MARTIN, LIMITEE.-.
THEODORE BOTREL a fait Ia joie de cette petite voisine qui! veille, s'étonnant de ne, plus. trouver qui abandonnent leurs maris malades sei

est devenue notre petite sceur!
J'embrasse la petite qui doit rêver à

sa maman, et lui promets de l'aimer

- DISTRIBUTEURS
de charme aux. jeux préférés; les dé- 584 rue St-Paul Ouest,; J Si vousavez des enfants, il faudrait
sirs imprécis qui flottent comme ces tout bonnement les enfermer dans un  Montréal.
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1.jaimeàvousirechimeà Vousentén-

Oui! reviens parmi nous, ô Botrel, sans émoi.
Depuis vingt ans nds cœurs soupirent après toi.

De la
Glorieuse et

‘‘Mère-Patrie”
meurtrie

Reviens nous dire enfin les pleurs et les hauts faits,
Car nous sommes toujours Canadiens ct Français.

A
Apporte-nous, 6
Un mot qui parle encor

Barde, un sourire de France;
d'amour et d'espérance;

Ou même un doux baiser
Qui ‘du triste passé

Perdra le souvenir et ravivra les flammes .
Qui, pour le ‘Vieux Pays” sommeillent dans nos &mes.

Comme jadis, 6 Celte, entretiens-nous d’Arvor
Surtout de ses landiers et

De la belle
genêts à fleurs d’or.
Armorique.

Redis-nous l’âge antique.
Parle-nous de ses fils aux costumes joyeux
Qui ne craignent toujours que la chute des cieux.

Laisse ton cœur pleurer sur les maux de la guerre;
De nos frères vainqueurs évoque la misère.

Garde tes plus beaux chants
Pour les héros vaillants .

De Verdun et Vimy, d’Yser et Courcelette
Mais surtout pour les morts tombés dans latempête.

 

Frileuse.:—Entrez vite ma petite

. frileuse et venez vous chauffer aux
- flammes de notre grand foyer. Comme.
* véus êteschanceuse d’habiter un si jo-

li coin, d’où vous m'arrivez avec un
si joyeux bonjour. Merci, je garderai|‘
la,jolie photographie sur ma table de
travail. Vous y sentirez-vous à l'aise
au milieu de mes paperasses, vous si
habituée à goûter toutes vos aises.
Venez encore vousréchauffer aux brai-
ses de notre -amitiéquand vous aurez
froid.
Sans rêve:—Ne vous occupez pas

des cancans du monde. Je vous de-
mande un peu qu'auraient ces étran-
gers &se mettre le nez dans vos affaires.
Laissez dire, et veillez à ce que l’enVie
ne vienne pas gâter ce que vous avez
fait. Il ne faut pas vous géner.de venir
Yous êtes toujours la bienvenue.

Fleur des eaux:—J'ai fait parvenir
lasalutation à destination. On-pense
“bien à vous.là comme ici. Si l'ennui
vient vous frôler encore, venez causer,

oe Je publierai prochainement. Les ime furent remises. Au revoir.
Alldors—Je regols votie articulét

à:

Arvor. 
auquel j'aurais voulu faire bon ac-
cueil. et je regrette de vous apporter

un refus. Remettez sur le métier,
““c’esten forgeant que l'on devientfor-
geron'’ c’est toujours vrai.

Lenoil:—Vous êtes le bienvenu.

L'article aura son tour de publication;
Bonjour.
Gemme:—J'ai reçu les deux arti-

culetd qui paraîtront à leur tour. Le
dernier No. vous réservait une surpri-
se et je vous félicite. Nous ferons l’en-
voi aux adresses demandés.

.Arvor:—Reçu votre petit billet, la
pôésie paraît aujourd’hui.

G. dix-neuf ans:—Vous me voyez
ravie l’avoir pucontribuer à vous faire
plaisir. Le prix vous revenait de droit
puisqu'il était le fruit de vos efforts.
Je‘ comprends parfaitement tout ce
que vous voulez me dire et que je lisentre
les lignes de votre bonne lettre, et je
vous attends toujours, ma petite fille.
G. dix-neuf ans adresse un“mefci sin-
.cère” à Arthur.do-Kedgewick pour”ses |
souhaits aüx frérots et sœurettésdeTtbien haut:

page. 2
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toujours!
Je l'embrasse pour tous les petits

enfants qui, demain matin, au réveil,
pleureront sans être consolés!...

Ce soir, le dernier de l'année, mon
cœur est plein de désirs irréalisables!. .

Gemme.

m——

  

  

  

Paraphrase en prose
d’une chanson connue

“ D'où viens-tu,
viens-tu7

—Jeviens de ivontréal, dem'y pro-
mener.
—Qu'’as-tu vu, Bergère,

tu vu?
—Debelles choses, beaucoup , et de

tristes aussi. Quand on habite la ‘’cam-
pagne” (car tous ceux qui n'habiteht
pas Montréal sont de la “campagne’””)
et qu’on visite la grandeville on en rap-
porte des'impressions multiples et di-
verses.
—Qu’est-ce encor, Bergére, qu'-

est-ce encor?
—Des tramways où les messieurs

Bergère, d'où

qu’as- gros et gras’ sont assis pendant que
les femmes en ‘’cous cl en mollets”
se pendent comme elles peuvent à des
courroies très hautes et trop mobiles ..
—Rien de plus, Bergére, rien

de plus?
—Du monde riche et pauvre s'en-

gouffrant dans les salles de théâtres
et de cinémas le dimanche, (car l’ad-
ministration de la ville, au mépris de la
doi accommode le gouvernement pro-
vincial au détriment de la santé et de
l'argent publics) (taxe des théâtres.)
—Rien de plus, Bergère, rien de

plus?
—J'ai pénétré, avec un mien frère,

(histoirede me renseigner) dans une
salle de danse où j'ai vu des canadien-
nes au ‘bras ou ‘dans les bras” (la
danse le veut ainsi!) de beaux Juifs
bien mis ef séducteurs. L'air n’était
respirable ni pour I'ame ni pour le
corps.

—Que fis-tu, Bergdre, que fis-tu?
—J’ai repris le train en route vers

ma pdisible petite ville, pour dire 3
mes concitoyens: ‘Ne tournez plus vos
regards curieuxdu côté de la métro-
pole. Soyez heureux ct. bénissez le
Ciel de n'avoir ni théâtres le dimanche,
ni salles dedanse pour perdre vosfilles,
ni tramways’ ot les’ boreaucrates son: 

—
—
—
—
—

assis et les cuisinières debout, ct dites

: Vivent ses habitants!i!”..

BerZère.

“viveacampagñe!” ‘

cristaux si purs, gue le vent disperse;
cette conception de la vie, où il entre
beaucoup: de ce fictif dont se nourrit
l'imagination enfantine, cet attrait de
l'inconnu désiré et redouté tour à
tour, ces explosions de tendresses

bientôt suivies de réserves farouches,
et les aspirations vers le beau, le bon,
sont autant de sentiments qui se dis-
putent une âme pure dans ceute, évolu-
tion d'où naltra une personnalité.
Neige de quinze ans que tu es belic
dans. ta pureté! Que ton souvenir est

doux!
Que dire decette neige des vingt ans!

Siprès,et si loin déjà! Comment tra-
duire |‘admirationde ces jours radieux,
de ces nuits limpides oùle firmament
et la terre se confondent dans un ruis-
sellement d'étoiles! Que dire des gaie-
tés folles qui dansent la farandole com-
me ces flocons légers; et ces bonheurs
qui étreignent le cœur, comme ces
molles avalanches qui ne causent pas
d'effroi; ces joies silencieuses, inconnues
qui-semblent de voir.tomberdans l’ou-
bli, sont les sœurs de ces parcelles
éblouissantes, qui se confondent, ano-
nymes, pour former cependant -ce
tapis étincelant que nous foulons avèc
délices. Tout comme nous ne pouvons
pas saisir, les flocons qui voltigent et
les joies éphémères qui parsèment la
vie, nous en jouissons dansle repos. Le
vrai bonheur n'est-il pas paisible ?

Neiges de mon enfance, de mon ado-
lescence, neiges de toute ma vie, dans
celle qui tombe aujourd'hui je vous sa-
lue d'un regard atténdri!

Il neige... Il neige!
Suzho.

COEILLETTES
Dieu aussi a essayé de faire des ou-

vrages: sa prose, c'est l'homme, sa
poésie, c’est la femme.—Nap. ler.

Quand le cœur est plein, il déborde
en larmes et non pas en paroles.

On ne se blanchit pas en noircissant
les autres.

 

 

qui n'ont pasle temps delife,

Dis-moi ce que tu ii, Je te dirai ce
que tu penses.

_ Les gens léz:rs prennent les chos2s
légères au sérieux. ‘

la timidité se compose:-du-désir. de’
plaire et de la crainte de ne’“pas réus-
sir, “-

Les: femmes excellent ‘dans l’art|
d’envelopper de velours la fine point:
d’une ironie ou la griffe acérée d'un
sous-entendu cruel. IP Le théâtre est la littérature d»s gens

placard;
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COMMENT ÇA SE FAIT?

Amenez votre mari au THEATRE GAIETE
les 23 et 24 janvier pour lui apprendre =.

L'A.B.C. DU LAVAGE
Une visite à nos salles de ventes vous fera
épargner bien du tempslesjjours de lavage.

NORTH SHORE POWER CO.
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leur père, qui les trouve si  
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EDIFICE POWER,
Les Trois

4
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- Rivières.

0
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Bonvezuj l’occasion de faire son travaillafcilemep
Venezexaminer notre dernier moulin à laver avec son‘L

essoreuse perfectionnée. Pas de travail àà la planche

.pour compléter, la machine fait tout le travail-et toute”

seule. Pas besoin mêmede la surveiller.

J. B. LORANGER
C’est la perfection.

| [Essererle|

A8-rue
ate af)’

Des Forges-48

LesTrois-Rivières. 
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Hr. mor Va EEE tlUL roe Fi ‘ aille A d Duchesnay, Louis Denis, A.-V. Reed.| Les employés de la “Sheet Metal \nercial à l'Ecole Commercialede M."

fr A-LA'SALLE ' EE ELE Cees LES 6.ET 7 . | | es : ‘ner S - e Dans le--cortêge- nous avons remar-| Products Co." avaient tenu- A déposer Ovila Duchesnaya 'St~Juspins:M:~Ra-
…. A RASE 225 56 ‘lal.C +E LAr i ? ry . À 26: + qué M. J.-H. Lepage représentait la-|sur la tombe.de-lenr confrère une ma- frenière représentait la ‘Sheet Métal

. NOTRE-DAME as = FEVRIER-1921 1 i Mfred-it. “# Maison McClary.. Mfg. Co., M. Al-|gnifique couronne de fleurs; ainsi que Products Co’ dépuis 25-ans.. T1;làisse:
‘ phonse Bougie représentait.la Maison(la maison “Sheet Metal Products erte, en outrê de &

 

   
   

_es Pauvres de Paris”
DRAME EN CINQ ACTES ETDEUX TABLEAUX
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“ Lafrenié

, ————

: Les funérailles de M. Alfred M. La-
‘frenière voyageur de commerce de la
“Sheet Metal Products Co.” ont eu lieu    

    
    

    

 

    
   
  
  

   

 

A. Aubry & Fils, M. Villeneuve re-
préseniait la. maison Cassidy's . Limi-
ted, M. EZH. Côté représentait la|Cp
Maison-Martin & Senour Co., M. L.. P.
Beaulne représentait la maison Bram-
dean Henderson Co., M. J. Robert

Co.” .et M. et-Mde W.-]. ilayes, gé-
rant de la *Sheet Metal Products

‘Offrandes de Messesi—Les em-
ployés de:Ja ‘Sheet .MetalProducts
Co.” les employés dela maison Tooke;

pour déplorer sa perte, en outre de gon-
épouse Maria Lefebvre, sept enfants
‘donttrois garçons: Rolland, Normghd
et Alfred et quatre fillese;Berthe, Yvpn-
ne, Germaine et Gabrielle; une sœur.
Mile Rose Lafrenière de Montréal, et
quatre

“4
frères, Edouard’ ef Ovilai'des

Ly - , ; © samedi matin à 9 Lres en l'église St-|représentait la Maison, M. Robert |J. U.-Dubé: les-Religieuses et les élèves Rexton Michigan, Adélardsdè Chicago:
+ . IJAFE D QE. R ; " ; NF NE} icholas d'Ahuntsic au milieu d’'un| & Cie, M, Jos, Délisle; Messieurs J. U.{de l’Académie: Marguerite. Marie--|et-Daïmasede Strangue Manitoba. a

4 PAR MM EDOUAR BRISSEBAR E ET EUGENE NUS grand concours de parents et d’amis. Dubé, U. Dubois, L, J. Beaulne, Ca-|d'Ahuntsie: Mile ida Roy, M. J. E.| Nossÿmpathies à la. famille en deuilf '
Sots ve : RA+ : one - vw + Le ° : R 1e cortège funèbre quitta la ‘demeure| mille Casaubon, J. A.- Goulèt,,'P. D.|Lusignan.. -.. .

\ Interprété par I' Association Dramatique Notre-Dame M du défunt à 8.45 hres. Hébert, A. U. Nadeau, Louis Hébert, Emipignagnes de sympathies.—

|

…. ' .

- i ; ’ ae deuil était conduit par les trois} =. Côté, T. Fournelle, J.. 0:yille- M:- W.-H,Gagné. St-Justin;, M..J.-L.; CAP DELIA vies is

] ss : - i € . ily du défunt; Alfred, Rolland et Nor-|neuve, J. A. Lemieux, Achille. Leblanc,

|

Gagné, Woonsocket; M. Frank La- [WERE- - PE eT

vADMI . ION: soc Sièses réservés 75c mand Lafrenière, son oncle M. J.-A.

|

M. Benoit, A. Dubuc, D. Nadeau, P.{douceur, Alp. Laramée, M. et Mde|= Se vu ‘

_ EE I ———_ 5 RC . Lefebvre: son cousin M. William 1.) Jubinville, F. Paquette, M. Raynault,] Wilfrid Duchesnay, M. Louis Denis, . MADELEINE:

ABox RR—— - A iliaR) Gagné. P. E. Laverdure; D. Gagnon, L. Dii-| kU. Dubé, M. et MdeA. Läfrenière, LINERS bili 4:

RER . Lace 2 Les porteurs des coins du pocle

|

charme, P. Ducharme, A. Ducharme, |M. T. Bouchard, M. J Normaudin,f = 1 22e Cea,

Trifluviana I == = | étaient Messieurs louis Denis, J.-U.]L.-A. Jannard, A. Généreux, J.-A.| M. René Rolland, M. K. L. Hébert, }- Monsieur Louis Lafleur, décédé su-

mem . = | Dubé, Wilfrid Duchesnay, J.-A. Ouel-

|

Dubois, J.-E. Plourde, ‘R. Plourde, Al-[ M. J.-A. Prévdst, M. Oscar Perréaull, "bitement meroredi-soir. Le serviceatla

=r mo - lette, Hector Savard, Gustave Lesage. [phonse Laramée, J. Côté, J.-E. Pa-[M. «t Mde Emile Duchesnay. sépulture ont eu lieu vendredi dernier,

REFRAITEFERMEK POUR LES . ; Lu maison ‘Sheet Metal Products quette. La dépouille. mortelle fut: déposéa-jeN l'église-du Cap de la Madeleine. |

50; 517, DAMES, ’ _ Co.” était réprésentée par Messieurs:! La levée du corps et le service fu-

|

dansle charnier du-Sault-Aux-Récollezs Monsieur Lafleur laisse dans le deuil,

- ue " — W. J. Hayes gérant, E.-F. McGrail,

|

rent chantés par I'abbé A. Benoit, curé] M. Lafrenière est décédé à l’âge (le [UNE épouse et quelques enfants. ;

La.retraito fermée pour. les dames de

;

JS Répêches de Kenting et MeRue. moments2X|#

|

Wilfrid Duchesnay, W. J. Dundin, | assisté de diacre et sous-diacre—1'église

{

11 ans. Sa mort causeraun grandvide| -Nos sincères sympathies a la famille

Ia. ville. et. du district commencera le : *

|

B.-J. Dundin, ‘A.-D. Whulen, A. La-[avait revêtu ses plus beaux orne-|parmi les nombreux amis’ qu'il avait. |en deuil.

29 courant et sera. prêchée par le

 

 

   
frenière, J.-A. Daviault, Ilector Sa-    

ments de deuil. Il était avantageusement connu- dans  N’oubliez. pas-le Whist 

 

    
     
   

  

 

   

 

    

 

Ces chiff : acieuse .S.R.St. 543- ‘ Co
Rév. Père. Joseph Lalande. fournispaaee Vousa a 333 22 34 bard, Gustave Lesage, J.-A. Prévost, Le chœur de chant sous la direction Montréal et la province tout. particu- ;

.Ipvitation pressante aux dames de Agents de change, Na 6, rue Hart. W. Over. . 57-8 53.8 53.4 Oscar Perreault, Murray M. Hayes, deM. E. Lebœufmaître de chapelle, lièrement, du-district des Trois-Rivières des Zouaves,: mercredi

s'inscrire, au plus 181. Les Trois-Rivières. S. Cons. Oil 207-8 201-4 20 1-4 Alphonse Marchessault, Réné Rolland, exéeuls la Messe des Morts‘de Yon.]vun qu'il était né à Saïnt-Justin, le 21 1 25 . » N 1 S al.

CCE, me ; Plus haut Plus bas Fermet. Mid. su Oil 127-8 1212 123-4 J.-L. Hébert, Henri Leroux, Emile Madame E. Lebœuf touçhait l'orgue. [mars 1881. It avait fail son cours com-. € ) janvier, a la Ja *
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moiselle Délia Grimard, fille majeure
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14zobes en serge ettricotirie biel
marins très-jolis-modèles dansesgran:
deurs suivantes: 2-16,.4-18, 1-20,.,3-35,

18 costumesseulement! Ce petit lot
comprend--de très. jolis costumesen
serge danslès nuances suiyantes: gris-

Au nDnier: M. l'abbé E. Tremblay; de Sieur Onésime' Grimard. cultiva- (ALPE. 4-38: Ge;:petit.: ot.comprends Ws.

président M. ‘Or, Rhbault; lèr ‘Vige-

|

teur de la concession Sud-ouest de la taupe, drab et moir. Quelques. modè- leur A6SOLTEA,SA0.05GBFONSS

président ; M: A. Carlgi’2nd Vice-Pré- rivitre i Dimanche prochain, aprosTa‘grand" les. en cheviot ~blen-marin:et; noir offghtesvc.Fern ng eRe Shpa

aident: M.-F. ‘Comeau; Secrétaite- + messe aura lieu une assemblée de|§ Valeurs de -$25.75 à $31.95 pour seule- 3

général: M. G. Courtois; Assistant: CHUTES SHAWINIGAN marguilliers anciens et nouveaux et de |§ ment: 2 4114 Put

M,.V.Gagnon: Trésorier: M. É.-X.
Toupin: Assistant: M. D. Dusseault;
commissaife;nrdonnateur: M. T.. Pi-
cot Sergetitd'arme: M: A. Fran-
coun.

L'assemblée générale aura lien di-

manghe, le 29 janvier,

RS

     

            

“Mercredi, le 25 janvier

Whist des Zouaves
Donné par !l’Association

: “ des-- Zouaves
te de notre ville.

 

 

Une belle soirée en perspec-

tive; ne la manquezpas!

1 Trois-Rividres,

1+ Gertrude, David Gaudetk des Trois-

| tous de Ste-Gertrude, Lucien Cormier,
{des Trois-Rivières, Onésime Mailhot,

hDelphis Duford, Ludgor Lavigne ou

Iemay, M. et Mde A. Cardin;‘Dame

Nous sommes au regret d’annoncer
le décès de M. Léopoid Lanneville,
époux de Ludgérine Champoux décé-
dé le 14 janvier à l’âge de 36 ans.
Le service et la sépulture ont eu lieu à

l'église St-Bernard le 16, au milicu

MM. ‘David, Ernest,
Hennery Lanneville, ses cousins de

Ste-Gertrude. Albert Richard, de Ste-

Rivières. Suivaient le deuil: M. et Mde

M. Ludger Champoux son beau-père et
Mlle Jeanne Champoux, sa belle-sœur,
M. J.-l. Désilets, mattre de poste,

‘de Ste-Gertrude, M. le maire De J.-A.
Dufresne, l£dg. Guilmette, H. Ricard,

‘sa Dame, M. C. Lemay et Dile L.:

David. Lanneville, son.père et sa mère,|»

roisse, à laquelle on procèdera à la
reddition des comptes de la Fabrique

—M. et Mde Em. Mayrand, des
‘Trois-Rivières étaient en visite chez M.
Elie Lavergne, dimanche dernier.

eu leur réunion mensuelle à l'Eglise

de St-Jean-Baptiste. -
—Les artisans Canadiens-Français,

succursale de Grand’Mère procède-
ront sous peu à l'élection de leurs of-
ficiers pour le prochain terme.
—M. Gilles Dessureault, jr. de St-

Tite était en visite en notre ville sa-
medi dernier.
— Dans la nuit de vendredi à same-

feu a détruit hors de service tout l'in-
térieur. de la boutique de forge et
de menuiserie de M. Mailhot, située
sur la rue Laing.

Les pertes sont considérables et les

tous les franténanciers de notre pa- §

   

     

  
   

    

     
  

 

—Les tertiaires de notre-paroisse ont IR

frère M. l’abbé Emile Cloutier, curé| fi

di dernier, vers les 3 hres du matin le [fl

B et; $21.75 aw.prix: uniforme-de

= even aati
Fl ele

$1495 |_urSERIES huh eae àCERT AN they ES

JUPES DE ROBES: 

Robes en tricotine dans le bleu-ma-
rin‘et le noir; ce lot comprend-12 robes.

; {d'un concours très nombreux de pa- $t-Paul dimanche dernier après-midi Un lot spécial de 14 jupes en jerse

“A la.Sail rents ot d'amis. Les porteurs étaient |À hh heures. - Quelques-uns déces modèles sontfaits. ainsi.qu’enplaid..carre Fe 0.15:“4laSalleNotre-Dame son frère M. le Dr H. Lanneville des| —Mlles Cloutier, de St-Tite, ont avec une double<jupe en soleduchesse. valeurs.réguliéres. de37:46 à $10.75; -
* w passé quelques jours un visite chez leur anr cett ta ‘ Tepour cette venté. . b-

32

$3.99

Grande‘Réduction,}

Valeurs de $20.95 jusqu’à $26.75 pour -:

$1 7.50.

JOLIES: BLOUSES"
125blonsezenflanelle rayée;absdlu-
ment‘ce“qu’itfaut pour la saisün;"va-

- leurs ‘de1,90 et $2.25 pour. ........

© $1.35

Unlot spécial de blousescompre--"

    
FOURRURES

15-manthons en- loupnoir et taupe;

’

,,°* sur nos Kimonos|
. Unlot.dé.12,Kimonosde, différéntbs
grandeurs;bellequalité d’édredon dogsÉ

valeurs‘de-$18:95 pour seulémiertt :

“ $12.98 .
25 étoles. en: loup noir-et-:bnunde- >

~belle qualité; valeurs.de $17.75, $18.95

. Uü-béau-choix descouleurs,,Valéurs
gnlières.de-$8.45.et;5.Z5;pour..... : À

’ 7. $4.95 +end

   
207 ’ veuve D. Houle, Dame G Langlois, nt ERs y noie: Es ae .

MASKINONGE |ifrGoerSS pmionCIR 512.08 peanue| 25somonesSigdes pa
ERR: -Dnibault, er autres. mplesvolontaires ont.falEuntra : iva Tua . colétte. Toutesles différentes grand- Peau choix depatronss:valeu ‘de-s2160.
"3 Révd Frère Cfarles Directeur du |POmMpiers volontaires ont fai ‘un tea Ÿ casques genre niqueen Opossim deurs/Valeursjusqu’à $4.45 pour et $2.80 pour. .......... tk.
Election de Conselllers et Mar-| College et le Revd Frére Euclide, accom. Yi! dewant pourpréserver Ion américains. valéur régulière de. $2.75 ti $1599 a re qe $1:98 Co

; ; & de leurs élèves, ainsi que les SES avoisinantes es € § pour... ..….LL 1 © . 399 Ie =
-dujllerv:-Le. onze courant ont GLe| pags de furs Coves AIS a pieds seulementde la boutique enfeu. |B pour > ste :
‘éls-ungnimement conseillers, pour la
paroisse St-Joseph de Maskinongé:
Münsieur Joséph Rinfret, cultivateur
en, remplacement de Sieur Stanislas
Ghboury, sortant de charge; Monsieur
Omer Déziel, cultivateur, en rempla-
cement ‘de M: Maxime St-Louis sor-
dn;deycharge; -M. Charles-Edouard

raphsse, . en - remplacement de lui-

'Revdes ,Srs Grises et leurs élèves:
Mile Béatrice Brousseau, institutrice
accompagné de- ses élèves. La quête
fut faite par H. Rivard et D. Delfond.
Le service fut chanté par M. le curé H.
Brousseau, accompagné de diacre et
sous-diacre. Au chœur de l'orgue nous
avons remarqués MM. J.-E, Drolet,
H, Béaudette, Dr JA. Dufresne, 1.

Pas- n’est besoin-de dire que l’eau n’a
pas manqué avec le puissant système
d’aquedtic que nous avons maintenant.
—Contrairement à ce que déjà an-

noncé le “Euchre” qui devait-être don-
né le 20 janvier prochain au. bénéfice

ra. lieu-que le 3 février prochain, à la

 

    
     

 

   

 

    

 

   
      

  

du club “Dollard”, de notre ville,n’au-|R

 

$1.89
Casques-en- seal; forme Jockeypour

messieurss' grandeurs suivärités: 6 364
6 7-8 et 7: Valeurs de $6.25poûr.

$3:79

Mant:
Sd mr Le |
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. Sur tout- nôtre.
; assortimenyde

 

  

< . 1Bergeron. photo., Jos. Caridre, JN. saltde 'l1btel dp "aRU % si Ie.

3 an majntenant comment est com-

|

Leclerc, L. Desmarais. El J. Gi-| Cetle soirée promel*d'êtreitn succès |} 1 5 ‘manteauxsans col-:

“x86 1e:Conseil‘municipal-de la paroisse

|

gnac touchait 'orgue. sous tous rajsports. 15, d’escompte sur. la-soide)de-nos-: lets: -de’+fonrrure’

de Maskinongé: Le défunt ‘laisse pour pleurer sa Nl chapeaux de fourrure pour -damesget ;]-mious-“ accérderäns-
«.  MMGArthux Baril, ls de-D. maire [perte outre son épouse, 3 enfants, my enfants. : he ate"Hibé-

“JeayyBig)Bostien, cofiseiller, Olifslme |-Louis, Philippe eti une,fille Carmen! ro _ \ 1Ce Eesco pte
Reonseiller; Joseph: Desalilnier; [uni frére, Dr H. Lanneville ct deux 15¢ sur tous nos-«manteaux ‘avec. XeLu .

conseiller: Chs.-Ed. Vanusse, conseil-
‘ler} Jpseph Rinfret, - consoiller;* Omer
;Déziel, -conseiller; le notaire J.-A.-A.

cer
‘Lomyres ’ Sec.-Trés.

: —À une assernblée des habitnts
‘francgstenanciers:dg cette. patoisge M.

sœurs religieuses Sr Ste-Marcelle de
«Romeà Glens Falls et Sr- Ste-Léonce à ST-LÉON- Kindsey, tous deux de la communauté
des! Staursi’tle l'Assomption.y et .trois
demi-frères: Elphèphe, Conrad, Lau-
rent. '

o

:

mille en deuil nous offrons

1e‘cours de la semaine dernière:
Mercredi le 4 janvier Marie-Ber-

     

  

Baptêmes:—Om ciébaptisés dans

  collets de fourrüre.

 

  
  

Joseph Boucher fils de J.-Bte a été élul A la far nadette fille de Elie Pichette
+ uhhnimement marguiller en remplace- nos. sinclrés condoléances. | et “de Amanda Bergeron. Par-

_ mentde M. Jérémie Trudel, sorte de En visite.—M. le curé Brassard de! rain M. Roméo Pichette: marraine.
.charge… 4 Co Ste-Léonard.deNicolet est en visite! Bernadette Deveault. i
-L'Osuyre-et Fahrique-de lat paroisse che£tdes parents etrffnis à SHÉWinigan.. Vendredi le 12 janvier Jolly } M IB 0

Si-Josenh'de Maskinongé est mainte-| ; vio-Gratien, fils de RodôlpHE; Des- lagasing
nhnt. eprésentéephiles trôlé marguit-|- RP chéfes et de Rose-Alma Bellemare. Lo : ; ï ;, N >
"Mers suivants: yo : : {Parrain M. Hector Baribeäult: mar- ; AEE CT es >, ss = jo” : <a
MM."Gaspard» Lafrénière; -Arthur{|. "POUT AU:CONTRAIRE laine Gratia Paquin. = a xe| 1 mmSE

 

ublication :de | mariage.—pu5 

Baütien;Joseph Boucher fils:dp J.-Bte. tA . +4 méreee3 Foro ER —

:|-Tout-au: contraire, au lieu:de nan,
: De passage.—M. le Gurt est. parti
pôur. aller. visiter ses: parentsel” ses

   

 

>Em

Épragete-cetleparoisse,aujourd'hui, le
; 7715, janvier, a. éjépublié le märiage de

.. Sieur, Rosario ;Mar£hand: cultivateur,

vs Ismajeur, de peu Charles Marchand,

Sedit souvent par le Gascon;
De ‘différence dl n’en fait guère.
"Un Gascon tomba de cheval:
—Ne vols seriez-vous pas fait, de mal ?

amies. 11 doit se rendreà. Québec. _ _:
—Mercredi lc 11 couränt M. l'abbé

A. Lavergne-de.Hérguxville étaitde

passage en cutieTpargls chez ses™pa-

|

I
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